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Interview: 


A trente et un ans, après cinq albums et quelques tubes comme 
«Tarzan de la jungle», «Nous sommes des clowns», «T'as beau 
pas être beau», «Papillon du jour», Louis Chédid n'est sans 
doute pas encore un habitué des sommets du hit-parade, mais 
ses chansons à la fois tendres et ironiques accrochent de plus 
en plus l'oreille des programmateurs de radio et celle du grand 


public. 


— Voilà bientôt huit ans que vous 
chantez et le succès arrive enfin. 
Est-ce la fin d'une période de vache 
enragée ? 

— Vache enragée, pas vraiment. 
Avant de faire de la chanson et paral- 
lèlement à mes débuts dans ce 
métier, j'ai été cinéaste. J'ai d'ailleurs 
fait des études de cinéma en Belgi- 
que, à l'INRACI, puis je suis retourné 
à Paris où j'ai travaillé comme mon- 
teur aux actualités cinématographi- 
ques Gaumont. J'ai aussi réalisé 
quelques courts métrages où j'étais à 
la fois scénariste, réalisateur, camé- 
raman et compositeur de la musique. 
Un copain a entendu une de ces 
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«La nouvelle chanson française, 


c'est du bidon!» 


musiques, il a porté la bande à une 
firme de disques et voilà comment 
ma carrière de chanteur a démarré. 

Pendant deux ans, j'ai vécu à la fois 
du cinéma et de la chanson, tout en 
composant des musiques pour jin- 
gles publicitaires. J'ai également fait 
quelques chansons pour d'autres 
artistes, notamment Nicole Croisille, 
Sabrina Lorri, Michel Fugain et le Big 
Bazar, etc. 

— La pochette de votre dernier 
album vous représente affublé d'un 
masque de commedia dell’ arte. 
Faut-il y voir le symbole d'un nou- 
veau visage de Louis Chédid, d'un 
tournant de votre carrière ? 

— N'allez surtout pas chercher d'ex- 
plications  philosophico-sociologi- 
ques de ce genre! La plupart des 
pochettes d'albums représentent 
des chanteurs qui sourient, grima- 
cent ou que sais-je. Ce faisant, ils 
donnent d'eux une image artificielle, 
qui ne correspond pas à la réalité. 
L'image publique d'un chanteur est 
rarement celle qu'il présente dans la 
vie de tous les jours. En poussant 
l'ironie au maximum, j'ai pensé que 
mettre un masque n'était pas plus 
artificiel que faire un sourire stéréoty- 
pé au photographe. Mais j'avoue que 
cette idée n'a guère enthousiasmé 
les gens de ma maison de disques; 
ce n'est pas très commercial... 

— Vous semblez faire preuve 
d'une certaine amertume envers le 
côté «star», l'aspect «paillettes» 
du show-business... 

— Ce n'est pas vraiment de l'amer- 
tune, je crois que c'est tout simple- 
ment du réalisme. Jusqu'il y à quel- 
ques années, personne n'imaginait 
qu'un artiste connu puisse descen- 
dre d’une autre voiture qu'une Rolls- 
Royce ou faire son marché lui-même. 


HANS: La dernière Île A io p. À 


Aujourd'hui, le temps des stars est 
révolu, nous sommes à l'époque des 
anti-stars: le style Dustin Hoffman 
plutôt que le style Errol Flynn. Ceci 
dit, j'aime bien Errol Flynn égale- 
ment... 

— Estimez-vous faire partie de ce 
que l'on appelle la «nouvelle chan- 
son française » ? 


- Je ne sais pas exactement ce 


qu'est la nouvelle chanson française. 
En France, où nous avons l'habitude 
de coller des étiquettes un peu par- 
tout, on a inventé la nouvelle gauche, 
la nouvelle droite, la nouvelle cuisine, 
la nouvelle philosophie, la nouvelle 
chanson française, etc. Pour moi, 
c'est du bidon, ce sont des trucs de 
journalistes ou de sociologues. 

— Vous êtes à la fois auteur, com- 
positeur et interprète. Quelles sont 
vos influences et vos admirations 
en matière de chanson ? 

— Je ne suis pas sûr d'avoir vrai- 
ment subi des influences mais j'ai 
beaucoup d'admiration pour des 
gens comme Trenet, Brel, Gains- 
bourg et Vian. Parmi ceux de ma 
génération, j'aime bien Julien Clerc 
et Alain Souchon. En fait, j'écoute 
surtout de la musique brésilienne et 
des chanteurs ou des groupes 
anglo-saxons: Bob Dylan, les Bea- 
les, Billy Joël, Supertramp... Etant 
d'origine égyptienne, j'apprécie 
beaucoup la musique arabe — très 
subtile et complexe, mais vite rejetée 
par beaucoup d'Occidentaux — qui 
m'a peut-être influencé inconsciem- 
ment dans mon travail de composi- 
teur. 

— Vous occupez-vous encore du 
cinéma ? 

— Je n'ai plus guère le temps de m'y 
consacrer en tant que professionnel 
mais je hante les salles obscures 
lorsque j'en ai l'occasion, c'est-à-dire 
assez rarement. Je passe l'essentiel 
de mes loisirs en famille et j'ai de 
quoi m'occuper: j'ai une femme, 
deux enfants, trois chats et un perro- 
quet!.. 


Propos recueillis 
par Christian Roiseux. 
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On aürait dit. 
Un cri d'oiseau. 


RÉSUMÉ: À Bhawadendra, Kate a l'impression que Prabatt la suit, 


sur les ordres de son père. Brusquement, un coup de feu retentit: c'est 

Kate qui a tiré, mais Jonathan se rend compte que l'homme qui a été VA 

touché n'est pas Prabatt. Kate refuse de donner la moindre explica- 

tion, ce qui n'empêche pas le trajet de se poursuivre vers la haute 7 
chaîne montagneuse. 


Le lendemain , le temps semblait s arranger.et. 
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RESUME: De Vega, sur les lieux de l'incendie du «Triple Six», a Ê 

découvert une flèche incendiaire. Mais Tache-de-Lune et Red Dust 

sont formels: cette flèche n'a en aucun cas pu être tirée par un ET LE DIRBLE HURLAR DE JOIE 
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CE SERAIT TROP BÊTE. JE N'AI JAMAIS 
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…. ar | La guerre des robots 
ES Décidément, chaque film de SCIEN- 
: CE-FICTION qui se respecte présen- 
à te sa gamme de robots. Depuis «La 
nr : guerre des étoiles», «Buck Rogers » 
RC et bien d’autres productions du gen- 
NS : re, il est de rigueur de présenter ces 
A ÿ Là serviteurs automatiques et zélés qui 
ï : seront les nôtres dans un proche 
PS « futur. «Le trou noir», la nouvelle 
he superproduction des Studios Walt 
Disney, n'échappe pas à la règle: 
Ë nous y voyons l'équipage du vais- 
seau spatial «Palomino» disposer à 
son bord de V..N. CENT («Vitale 
Information Nécessaire CENTrali- 
sée»), le compagnon le plus perfec- 
tionné qu'un voyageur galactique 
puisse souhaiter. Vincent, appelons- 
le plus familièrement par son pré- 
nom, est une boule métallique aux 
grands yeux carrés, surmontée d’un 
petit chapeau rond qui se soulève à 
chaque instant en signe de surprise, 
d'interrogation ou d'indignation. Phi- 
losophe, ironique et parfois insolent, 
Vincent est capable de piloter et 
même de réparer son vaisseau spa- 
tial. Lorsque l'équipage du «Palomi- 
no», composé de savants et de mili- 
taires, sera à la merci du Dr. Hans 
Reinhardt, seul survivant à bord de la 
gigantesque nef, le CYGNUS, sta- 
tionnée au bord d’un trou noir, c'est 
Vincent qui, par sa bravoure, sauvera 
ses maïtres. C'est à bord du 
CYGNUS que Vincent rencontre 
d’ailleurs quelques collègues. Tout 
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NOIR suite 


d'abord B.O.B., un de ses précur- 
seurs, vieux de vingt ans, avec qui il 
se lie d'amitié. Les deux robots 
détestent par contre cordialement 
Maximilian, cerbère muet du navire, 
véritable Goliath mécanique, im- 
pressionnante armure cyclopéenne, 
casqué et pourvu d'un unique œil 
rougeoyant. Ses bras sont dotés 
d'hélices meurtrières et de dange- 
reux rayons lasers. Il ne reçoit ses 
ordres que de son maître, le savant 
Reinhardt. Redoutable entre tous, il 
met en péril non seulement l'existen- 
ce des membres du Palomino mais 
encore la «vie» de Bob et de Vin- 
cent, qu'il hait par-dessus tout. Mais 
Vincent finit, au terme d'un affronte- 
ment sans merci, par le détruire. 
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FICHE TECHNIQUE : 
Producteur: Ron Miller 

Régisseur: Gary Nelson 

Scénario: Jeb Rosebrook & Gerry Day 
Interprètes : Maximilian Schell (Dr. Hans Reinhardt) 
Anthony Perkins (Dr. Alex Durant) 
Robert Forster (Capitaine Dan Holland) 
Joseph Bottoms (Lt. Charles Pizer) 
Yvette Mimieux (Dr. Kate Mc Crae) 
Ernest Borgnine (Harry Booth) 

Effets spéciaux: Peter Ellenshaw, 
Harrison Ellenshaw, Eustace Lycett, 


Art Cruickshank & Danny Lee 
Musique: John Barry 
Productions Walt Disney 


Un film automatisé 

Il n'y a pas que des automates dans 
ce film, qui est le plus ambitieux de 
tous les projets issus des Studios 
Walt Disney. Il fut mis en chantier 
dès février 1977, nécéssita 22 semai- 
nes de tournage puis de nombreux 
mois de mise au point pour les effets 
spéciaux. Les trucages forment 
d’ailleurs le point fort de cette spec- 
taculaire superproduction. Au dé- 
part, Harrison Ellenshaw, artiste 
peintre et un des principaux respon- 
sables de la finition, exécuta 150 
peintures sur verre, des «mattes» 
qui servirent de décors. À partir de là, 
les autres spécialistes des trucages 
s'occupèrent des effets optiques, 
photographiques et mécaniques. 
Pour mieux coordonner l’ensemble, 
un nouveau procédé, connu sous le 
nom d'A.C.E.S. (automated camera 
effects system: système d'effets par 
caméra automatisée) fut développé; 
il nécessita l'emploi d'un ordinateur 
d'un demi-million de dollars. Cer- 
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tains effets exigeaient en effet une 
programmation conjointe des angles 
de prise de vue, de la vitesse et des 
mouvements de la caméra. 

Certains plans du film mettent en 
œuvre simultanément plus de dix 
effets spéciaux différents. Le tourna- 
ge de ces trucages dura à lui seul 18 
mois. Coût du film: 20 millions de 
dollars, soit environ 560 millions de 
francs belges. 


«Le trou noir » 

Le résultat est à l'avenant mais le 
spectateur risque fort d'être dépassé 
par l'impact visuel du film. L'intrigue 
devient alors secondaire et il faut 
avouer que l’histoire est assez min- 
ce. À bord du CYGNUS, l'équipage 
du Palomino rencontre le «savant 
fou», le Dr. Hans Reinhardt, dont la 
seule obsession est de découvrir les 
secrets du trou noir. Selons ses 
dires, il s'agit là d'une passerelle 
vers un autre univers et la vie éter- 
nelle. Et Reinhardt réussira en fin de 


compte — même si ce n'est pas 
dans les conditions idéales à ses 
yeux — sa plongée vertigineuse 


dans les limbes de l'inconnu. Mais 
qu'en est-il exactement de ce 
fameux trou noir? 


Petite note scientifique 

Jusqu'à nouvel ordre, les «trous 
noirs» de l'espace demeurent une 
formidable énigme, même pour les 
astro-physiciens qui les ont décelés. 
Bien entendu, les hypothèses vont 
bon train et celle du savant Rein- 
hardt n'est pas la moins séduisante. 
Certains estiment que le temps y 
ralentit pour finalement s'y figer à 
tout jamais. Ou encore que le temps 
s'y distord totalement: un voyageur 
de l'espace aspiré par un trou noir 
pourrait se retrouver à son point de 
départ ou se voir lui-même entrer 
dans le trou noir. D'autres croient 
que les trous noirs sont des portes 
ouvertes sur de nouvelles galaxies et 
que tout ce qui s’y engouffre dispa- 


raît de notre univers pour déboucher 
dans une nouvelle source d’'éner- 
gie. 

Mais ce sont là de savantes théories 
et des spéculations! 

En réalité, un «trou noir» est un 
énorme tourbillon cosmique qui as- 
pire et détruit toute énergie. Ce tour- 
billon est en fait la dernière étape de 
la vie d'une étoile géante qui, après 
des milliards d'années, a épuisé tou- 
te son énergie. Elle commence 
d'abord par enfler démesurément. 
Puis, par perte de sa force de gravi- 
tation, toute sa masse se trouve 
alors attirée vers son centre. Elle se 
compresse et se ratatine littérale- 
ment. L'étoile devient de plus en 
plus petite mais aussi de plus en 
plus dense, jusqu’à former une peti- 
te boule de la dimension d’une oran- 
ge mais d'un poids de plusieurs mil- 
liers de tonnes! Un point dans l’es- 
pace qui contient encore toute la 
puissance d'une étoile géante! Ce 
point crève les trois dimensions et 
forme un puits sans fond dont l'im- 
mense force de gravitation va irrémé- 
diablement attirer, sans espoir de 
retour, tout ce qui passe à sa portée: 
astéroïdes, planètes, soleils. Même 
la lumière n'a pas une vitesse suffi- 
sante pour résister à l'attraction. 
Comme théoriquement rien ne peut 
dépasser la vitesse de la lumière, 
rien ne peut échapper à un de ces 
points. D'où, précisément, le nom de 
«trou noir». 


Le trou noir est un phénomène vio- 
lent qui bouscule l'espace et les lois 
de la physique. Depuis que les 
savants ont décelé la présence des 
trous noirs, ils ont l'impression de se 
trouver au seuil d'une nouvelle ère 
de connaissance et de savoir mais 
aussi, ne le cachons pas, de terreur. 
Il y a en effet une multitude de trous 
noirs dans notre galaxie. Qui sait à 
combien d'années-lumières de la 
terre se trouve le plus proche d’entre 
eux ? 

Danny De Laet. 


LE « TROU NOIR » 

UN PUITS SANS FOND 
OÙ S’ENGLOUTIT 

LA MATIERE 


Le trou noir: une extraordinaire énigme 


de l’espace. Tourbillon cosmique qui 
aspire et détruit toute énergie, le trou 
noir est une sorte de puits sans fond, qui 
contient dans un volume minuscule (la 
taille d’une orange!) la matière de mil- 
liers d’astéroïdes, de planètes, de so- 
leils, en bref de tout ce qui passe à sa 
portée, y compris la lumière... 


DUT LDLC par EPNSL 
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LA TRITRU TÉRIRTRLIR 


PouRAUOI EST-CE QU'ON Eh BIEN, IL Y A UN GRAND 
NE Voir PAS LES ETOILES OISEAU QUI S'ENVOILE À L’AUBE 
LA JOURNEE, PÈRE ? POUR ALLER TOURNER LES 
IN UPTEURS DE TOUTES LES 
ÉTOILES ET FAIRE AINSI DES 
ÉCONOMES D'ÉNERGIE / 


C'EST PoUR TON CoURs 

DE SCIENCES ? NON, CEST POUR 

«) LE COURS D'IMAGINA- 
TON LITTÉRAIRE | 


Æ VEUX DEUX 
ns VOLONTAIRES GA NA, TU PEUX ; 
où LT . deRee FOUR UNE MISSION À — PLACGR LES CROCHETS / 
4 | PANGEREUSE / à 


BBA 
ND MA DENT 


SES 


umuIL jeuanof np 
soiou un 


NE BOUGEZ PLUS, VOUS ÊTES CERNÉS ! À] IL À RAISON. VASCO, 
IL VOUS SERAIT IMPOSSIBLE DE FUIR! | OBÉÏSSONS-LEUR.. 


TU AVAIS RAISON GILISEPPE, IL Y AVAIT UNE 
AUTRE ISSUE ! GRACE À TOI, CES CRIMINELS 
N'ÉCHAPPERONT PAS AU JUGEMENT DE DIEU ! 
ILS PÉRIRONT PAR LE FEU, COMME NOUS L'A- 
VIONS PRÉVU EMMENEZ-LES SUR PLACE ! 


ESPÈCES DE FOUS |! NOUS N'AVONS RIEN M TAIS-TOI, MAU- 
COMMIS CONTRE VOUS ! FLIYEZ CES LIEUX AVANT! DIT BAVARD ! 
A PESTE NE VOUS EMPORTE TOUS ! | Au BÜCHER! 


SANS PRENDRE GARDE AUX PROTESTATIONS DES TROIS PRISONNIERS, LA TROUPE S'ÉBRANLE . 


=] 


SANTA MADONA, COLA DI RIENZO ! 1 
TOMBE À PIC, CELUI-LA ! 


ÿ Q + 


EH, D'OÙ SORT DONC CE DÉMON 


Las 


RÉSUMÉ: Vasco et Lorenzo ont suivi les lépreux et ont atteint une 
cité jonchée de cadavres de soldats. Les lépreux, condamnés à 


mourir par les Colonhas, se sont vengés sur leurs soldats et se I 
préparent à incendier la demeure de deux «sorcières », en fait deux L + E : L F 
jeunes femmes apeurées. Nos héros s'interposent, mais. 


DÉGAGEZ MA ROUTE, PAUVRES 
FOUS ! À VOUS DE JOUER, 
COMPAGNONS ! 


LORENZO, DÉPÊCHE - TOI, ILS 
VONT FINIR PAR 5E RÉVEILLER ! 


COLA, VOYANT LE JOUR POINDRE, MAIS À PROPOS, GENTE DAMOISELLE, DE QUEL 
À DÜ CROIRE QUE NOUS L'AVIONS JO NOM VOUS A-HON BAPTISÉE ? 
ABANDONNÉ . L'INCENDIE 5E VOIT 
PROBABLEMENT D'ASSEZ LOIN. IL — 
RATIRAPENT MAS QUELLE” JOLIE PEUR ! A L'AURA GLIDÉ JUSQU'À NOUS … VOUS L'IGNORIEZ ! MAIS JE SUIS 
LA MALADIE À RENDU CES GENS PLUS || DIEU BÉNISSE 5A PERSPICACITÉ ! OT COLONNA, LA SOEUR 
FÉROCES QUE DES LOLIPS ! SANS RIENZO.. : LES UNE LU de DoUe 
CE GAILLARD COMMENCE À M'ÊTRE AIMABLE. DRRNIEURC UE ROME 


COMMENT NOUS AT-IL RETROUVÉS ? 


DIEU VOUS BÉNISSE AUSS\, MES - 
SEIGNEURS. 5ANS VOTRE COURAGE 
J'AURAIS TRÉPASSÉ COMME TOUS 
CEUX DE MON ESCORTE, TANT 
CES ENRAGÉS ME CROIENT RES- 
PONSABLE DE LEUR MISÈRE ! 


tournez la page 


MON FRÈRE EST À PÉROUSE, OCCUPÉ À MATER QUELQUE 
MOUVEMENT DE REBELLION. VOICI TROIS JOURS, IL M'EN- 
VOYA ICI, AVEC UNE ESCORTE, CROYANT ASSURER MA 
SÉCURITÉ . LE CAPITAINE DE MES GARDES DEVAIT EN 
MÊME TEMPS ARRÊTER LIN CRIMINEL DONT NOS ESPIONS 
SIGNALAIENT LA PRÉSENCE DANS LES PARAGES. 


RE one 


LE DESTIN EN DÉCIDA AUTREMENT. 
JCI LA PESTE AVAIT FAIT SON CŒLIRE. 
MENACÉS À LEUR TOUR, LES LÉPRELX 
VOLILANT FLIR LA RÉGION, ONT MAS- 
SACRÉ MES SOLDATS... MAIS... ET 
VOUS MESSEIGNELRS, QUEL PLISSANT 
MOTIF VOUS POUSSE À VOYAGER PAR 
CES CHEMINS 51 HASARDELX ? 


AFFAIRE SONNANTE ET TRÉBLICHANTE, Si J'EN JUGE CES COFFRES SUR ILY AURA JUSTICE À 
LESQUELS NOUS SOMMES ASSIS, N'EST-CE PAS MES DOUX SIRES ? MAIS À VOUS RENDRE ! JE LOUE- 


BAST, JE NE SOLIPCONNAIS PAS TANT DE NOBLESSE CHEZ DES GENS DE BANQUE. 


EUH... NOUS ? NOUË, EH BIEN NOUS, NOUS 
APPARTENONS À LA COMPAGNIE ALBIZZI. 
NOUS ALLONS À ROME, TRAITER BONNE 
AFFAIRE AVEC NOBLE SEIGNELIR. NOUS BI- 
VOUAQUIONS, LORSQUE CES LÉPRELIX AFRA- 
RURENT, ATTISANT NOTRE CURIOSITÉ. 


PAR LA GRÂCE DE DIEU, N'EN FAITES RIEN ! 
SEIGNEURS ET BANQUIERS NE DEVRAIENT | 
SE RENCONTRER QUE POUR LES SERVICES 


DE NOTRE CORPORATION TROP D'INCOMPATI- fi 
BILITÉS NOUS SÉPARENT ! i 


JÉ REGRETTE MESSER, MAIS IL EST IMPOSSIBLE D'ENTRER. IGNO- 
REZ-VOUS QUE LA PESTE RODE AUTOUR DE NOS MURS. SI VOUS 
AVEZ GRAND DÉSIR DE SÉJOURNER EN NOTRE_ BONNE VILLE, 
IL VOUS FAUDRA DEMEURER QUARANTE JOURS À L'ERMITAGE DES 
FRANCISCAINS. 51, À L'ISOUE DE CŒ TERME LE MAL NE VOLIS A. 


LAISSE-NOUS PASSER, FACCHINO 1 JE SUIS LA PARDONNEZ MON ERREUR, MADAME... MAIS 
SŒUR DU PREMIER SÉNATEUR DE ROME ! AVEC CET ÉQUIPAGE... ENTREZ, ENTREZ ! 


UNE DOUCE ÉTAPE NOUS ATTEND, MAIS POURQUOI NE PAS VENIR AU PALAIS 
APRÈS CE DLR VOYAGE. NOUS DES PRIEURS 7 MON FRÈRE VOUS COU- 
DESCENDONS CHEZ UN AUBERGI VRIRA D'OR POUR M'AVOIR SAUVÉE ! 


TE QUI SAURA NOUS OFFRIR 
BON GÎTE ET BONNE TABLE. ENCORE UNE FOIS, NON DAMOI- 
SELLE . LE BONHEUR DE VOUS 
BNOIR TIRÉE D'AFFAIRE NOUS 
COMBLE. MAIS NOUS SOMMES 
| SENSIBLES À VOTRE GRATITUDE. 


JE RÊVE OÙ QUOI 1. CETTE FEMME, 
LA SOEUR DE COLONNA ! MAIS 
ALORS... LES BAGLIONI M'ONT 


VITE ! TRANSVIDONS L'OR Re DU CALME RIENZO! 
DANS LES SACS, PUIS NOUS ÉEST-CE FOLIE DE VOTRE 2 NN VOUS N'ALLEZ PAS 
ABANDONNERONS LE CHARIOT. D M PART.OU BIEN TRAHISON ? Fe RECOMMENCER ! 
@'@| SNS ELLE, NOUS 
ATTENDS QU'EL- 
LE SOIT PARTIE. 


D CA d'ALRIONS PU EN- 
1 PMRIRE| TRER DANS PÉROUSE 


NE TRAINONS. 
PAS ICI... OÙ 

SE TROUNE VO- 
TRE AUBERGE? 


SOIT..EH BIEN ADIEU. DE- : = PRE 
MANDEZ À VOTRE AMI D'AR- LL. | Es 
RÊTER LA VOITURE, JE Er. Je | - : SJ 
DESCENDS ICI. DANS CET S 
ACCOLITREMENT, JE PRÉFÉ- 
RE EFFECTUER LINE ENTRE] 

2f} DISCRÈTE AU PALAIS. 


GR TT RES TEE | 
NOUS EN SOMMES À DEUX PAS. TENEZ, VOICI DE BONS LITS || PLUS TARD MAÎTRE 
LA VOICI, AU FOND DE CETTE RLIELLE, POUR VOTRE REPOS TU! GIACOMO. POUR 
L'HOSTELLERIE DU CERF. LE PATRON DANS MES BRAS, PE- SAS, COLA, QU'À L'HEURE, PRÉPAREZ- 
TIT ! AH, C'EST PLAI- PÉROUSE, TES PARTI- NOUS LIN SOLIDE REPAS. HOLA\! 

ï TEE SIR DE TE REVOIR! SANS N'ATTENDENT Î} VOILÀ DES JOURS |} 

nn QU'UN SIGNE que Nous NavonS |] H TAVERNIER 
ENS DE TOI... MANGÉ À NOTRE FAIM. OUVRE OÙ 


ENTRE TAVERNIERS ! NOUS EN- 
| FONÇONS 
TA PORTE ! 


LOGERAIS-TLU TROIS VOYA- 
GEURS DESCENDUS CHEZ 
TOI, CETTE APRÈS - MIDI ? 


{| Si VOUS VOYIEZ DAME BERTIGLIA DERRIÈRE 
SES FOURNEAUX ! ELLE JUBILE ! LES CLIENTS SE 
FONT 51 RARES ! MAIS CE SOIR VOUS ÊTES 
NOS INVITÉS ! TENEZ, GOÛTEZ-MOI CE... … 


LE BONSOIR ALIBERGISTE, NOUS AVONS 
à FAILLI ATTENDRE ! MONSEIGNEUR CO- 
LONNA FAIT RECHERCHER TROIS VOYA - 
GEURS POUR LES RÉCOMPENSER 
D'AVOIR SAUVÉ SA SOEUR. 


J'AURAIS ÉTÉ TRÈS HONORÉ 
DE LEUR PRÉSENCE, MAIS. 


EUH, J'ATTENDS 
DEUX AMIS QUI. 


> 


CETTE PORTE, CAPITAINE. 


POUR SR NON, MESSER ! LA PESTE 
ME FAUCHE TOUS MES CLIENTS. \OI- 
LA PLUS D'UN MOIS QUE PERSONNE 
NE LOGE ICI ! AH.. TRISTE ÉPOQUE ! 
SANTA MADONA ! LA VIERGE EST EN- 
CORE BIEN BONNE DE. NOUS ÉPAR- 
GNER! C'EST CE QUE ME DISAIT LA... 


PORCA MISERIA ! QUI EST- 
CE À CETTE HEURE ? 


k 


BON SANG ! ALLONS VITE PRENDRE NOS SACS | 
VOUS VOUS CACHEREZ DANS LA RÉSERVE ! 
z fl 
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À 


œ 


A SUIVRE 


S. HONOREZ 


Er Es CD. 6A \A7 
TEUQRLES OZ 
BEMXOOP ! 


H! VOS ÊTES ARTISTE JOUR Vous 


QUE MAS QUE CM PUS TEE ARR 
AIEZ ! CEST MUAGE Les Er ’ CEST TRMKÉ, TO! 
| CS 


si SSL 


TOVOR, C'EST DINGOE LÀ FAÇON DONT 
POSONRP'HO! , LES GENS PENSENT 
MRiC LM. CES ABSOLUMENT 

DÉMEUTIEL 


RS 2e 


Revoici Jugurtha dans un nouvel épisode qui 
n'a, cette fois-ci, absolument plus rien à voir 
avec les écrits antiques de l'éternel Salluste. 
Jean-Luc Vernal, le scénariste de cette éton- 
nante série n'hésite pas à conduire pour notre 
plus grand plaisir le brun Jugurtha au pays du 
«doux sourire»; Marco Polo se voit ainsi 
devancé de plusieurs siècles! Mais la grande 
muraille n'arrêtera pas le hardi aventurier qui 
rencontrera au cours de ses nouveaux voya- 
ges des créatures de rêve comme on ne peut 
en voir que dans les dessins de Franz. Le 
souffle épique qui anime les pages de Jugur- 
tha trahit à chaque image la fougue des 
auteurs de cette série. 


ar 


«La Grande Muraille» 
par J.L. Vernal et Franz 
Ed. du Lombard 


Une réédition très attendue de cette aventure 
de Corentin Feldoë par le regretté Paul Cuve- 
lier, disparu en 1978. Cette histoire, publiée 
dans les pages de Tintin entre 1958 et 1960, 
parut à l'époque en deux épisodes. L'album 
publié en 1963 ne surchargerait plus les 
rayons de vos libraires habituelles: il était 
épuisé! Les amateurs de bonne B.D. retrouve- 
ront avec plaisir les pérégrinations exotiques 
du jeune breton. L'épisode: «Le Poignard 
magique» se situe chronologiquement entre 
«Corentin chez les peaux-rouges» et «Le 
signe du cobra». Une pièce d'anthologie! 


«Le Poignard magique» 
par Paul Cuvelier — Ed. du Lombard 


Pourquoi se gêner ? Chacun a 
le droit de dire ce qu’il pense, 
non? Alors ne vous gênez 
pas, on attend vos impres- 
sions! 

Ecrivez-nous à  «Dites-le 
fort!» — Journal TINTIN 10, 
rue Vercingéotorix - 75014 
PARIS. 


ERRATUM 


Cher Tintin, 
Je vous ai déjà écrit, si vous ne vous 
rappelez pas, je m'appelle Paul Hen- 
ri-PIOTROWSKI, j'ai 12 ans. Je viens 
d’avoir le TINTIN n° 258 et j'ai tout de 
suite, avant de lire le journal, ouvert à 
la page «DITES LE FORT» et j'ai 
trouvé une erreur: j'ai remarqué que 
les lettres de Jacques SIERRO et de 
Thierry LEVENQ étaient les mêmes. 
C'est du copiage ou une faute de 
votre part ? Dans ma précédente let- 
tre, j'ai oublié de vous dire que nous 
gardons tous les «Tintin» pour les 
faire relier ensuite. Ce qui me ferait 
énormément plaisir c'est que vous 
publiez ma lettre. Un gros merci 
d'avance! 

Paul-Henri PIOTROWSKI 

54 rue de Remiremont 

88380 ARCHES 


«Parlez plus fort, j’ai une banane 
dans l’oreille!!» C’est un peu ce 
qu’aurait pu dire Jacques SIERRO 
(21 route de Fully CH 1920 MARTI- 
GNY) en lisant la réponse consacrée 
à sa lettre dans notre n° 258 du 14 
août dernier. En effet, à la suite 
d’une erreur de mise en page, sa 
lettre a été remplacée par celle de 
Thierry LEVENQ, qui se renseignait 
sur le référendum. Ainsi nous 
répondions à une question qui Sem- 
blait ne nous avoir jamais été posée. 
Nous publions aujourd’hui la lettre 
de Jacques SIERRIO en nous fai- 
Sant tout petit et en espérant qu’il ne 
nous en voudra pas trop pour cette 
petite «boulette» de mise en page! 
e suis un fervent lecteur de bandes dessi- 
nées et je suis souvent étonné par les 


différentes techniques employées par les des- ei 


TS SAS 


hp Sinateurs.lJe voudrais savoir comment on réali- 


se les couleurs des B.D. Sont-elles passées 
directement sur la page en noir et blanc ou sur 
un calque ? Le coloriste emploie-t-il la gouache 
ou l'encre de couleur? Comment fait-on pour 
obtenir la teinte de la peau? Je réalise en ce 
moment une petite B.D. et vous comprendrez 
ma curiosité pour ces techniques très particu- 
lières. 


Jacques SIERRO 
21, route de Fully 
CH — 1920 MARTIGNY 


Dès que le dessinateur a réalisé sa 
planche de B.D., elle est photogra- 
vée et réduite à la dimension utile 
pour la publication dans le journal. 
On réalise en même temps un 
«bleu», sorte d’épreuve imprimée 
sur un support spécial destiné à 
recevoir la couleur. La page origina- 
le est donc archivée par l’auteur et 
le coloriste va pouvoir commencer 
son travail sur le «bleu». Il va 
employer soit de l’aquarelle pour les 
teintes les plus subtiles, soit de la 
gouache si la couleur doit être cou- 
vrante. Les encres de couleur sont 
également utilisées et offrent une 
gamme aussi étendue que les goua- 
ches; elles peuvent être mélangées 
pour obtenir des nuances plus 
variées. En général, la couleur 
«chair» s'obtient par un savant 
mélange de blanc, de jaune et de 
rouge. Le travail du coloriste est 
aussi important que celui du dessi- 
nateur: ce sont les couleurs qui 
vont donner toute l’atmosphère des 
scènes traitées. L'impact du gra- 
phisme est parfois souligné par 
l'emploi de teintes judicieuses. En 
général, le dessinateur et le coloris- 
te travaillent ensemble. Le premier 
exprime l’idée qu'il souhaite déve- 
lopper sur une image ou sur une 
page, et le coloriste prend l'initiative 
de la technique (dominante de cou- 
leur, camaïeu, dégradés, etc...) Il est 
souvent aussi difficile d’être un bon 
coloriste qu’un bon dessinateur. 
Bon courage, Jacques SIERRO pour 
votre première B.D. et... tenez-nous 
au courant de votre travail! 


DE LA B.D., 


RIEN QUE DE LA B_D.! 


Jean-Claude BARRERE dans le n° 258 
qu'un certain «SYNDICAT NATIONAL DES 
PUBLICATIONS DESTINÉES À LA JEUNESSE, 
s'est occupé d'imposer des jeux, contes, tex- 
tes, etc. dans au moins 10% de la surface de 
toute publication pour les jeunes. 

Mais ce Syndicat s'est-il occupé de demander 
l'avis des lecteurs dont au moins deux, Jean- 
Claude BARRERE et moi-même, demandent 
des B.D., encore des B.D., toujours des B.D. 
et rien que des B.D. .!l! 
Jean-Yves BROUARD 
75016 PARIS 


ee de savoir, par la réponse donnée à 


intin, 

T Je m'appelle Catherine, j'habite dans le 
ard à Alès, et j'ai 13 ans, je lis ton journal 
depuis environ deux ans. Je le trouve bien, 
j'aime beaucoup Adonowaï, Brelan de Dames, 
Bob Morane, Cubitus. Je trouve aussi que les 
dessins de ton journal sont très beaux; mais il 
y a une chose qui ne va pas du tout, c'est la 
publicité. Pourquoi faut-il toujours qu'il y ait au 
moins une réclame dans les journaux? J'ai 
remarqué que SPIROU est pareil; mais à quoi 
cela sert-il? On gaspille une page entière à ça 
alors que l'on pourrait la remplacer par une 
bande dessinée, ce serait une bonne chose de 
gagnée. À part cela, c'est bien, rien à voir avec 
les journaux style MICKEY et Cie qui nous 
prennent pour des idiots et qui sont pleins de 
publicité. Je voudrais te poser une autre ques- 
tion: pourquoi as-tu refusé le match de football 

que te proposait SPIROU? 

Catherine 

ALES (GARD) 


Pas de jeux, pas de contes, pas de 
texte et surtout pas de publicité! 
Serait-ce la le journal rêvé? Sincè- 
rement je ne le pense pas! Sachez 
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Journal TINTIN 
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tout d’abord que la publicité, con- 
trairement à ce que pense Catheri- 
ne, est absolument indispensable 
dans le cadre d’un journal. Elle con- 
tribue à établir le budget annuel de 
la rédaction. Sans elle, votre journal 
ne ferait que 16 pages et ne serait 
imprimé qu’en noir et blanc. Beau- 
coup de journaux de bandes dessi- 
nées n’ont eu qu’une existence 
éphémère parce qu'ils ne conte- 
naient pas de publicité. Connaissez- 
vous un seul titre dans lequel il n’y 
ait pas quelques pages de «pub » ? 
Dans le cadre même du journal, les 
pages publicitaires sont règlemen- 
tées, et un planning bimestriel est 
établi afin que leur nombre ne nuise 
en aucune manière à l’équilibre du 
journal. En ce qui concerne la ques- 
tion sur le match de football avec un 
confrère, connaissez-vous l’une des 
dernières chansons de Georges 
Brassens intitulée «Le modeste » 7: 
«Suivi de son pin parasol, 

S'il fuit, sans même toucher le sol, 

Le moindre effort, comme la peste, 

C'est qu'au chantier, ses bras d'Hercule 


Rendraient les autres ridicules. 
C'est un modeste ». 


hors-série. 
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SERUAIS-SHONW 


e ne peux que féliciter la rédaction de Tintin 
J d’avoir refait du journal Tintin le numéro | 
le la presse hebdomadaire de B.D., après tant 
de déboires traversés par le journal au cours de 
ses dernières et nombreuses «reprises en 
main», accumulant les échecs. J'avoue que je 
n'espérais plus une telle revitalité du journal, 
après cette traversée du désert d'au moins trois 
ans. Mais à l'heure actuelle, il apparait comme 
évident que vous avez réussi là où vos prédé- 
cesseurs ont échoué: la qualité se trouve à 
chaque coin de page, et j'attends avec grande 
impatience les changements à venir qui ne 
pourront qu'améliorer encore le contenu co- 
pieux de chaque numéro. Bien simple: la Seule 
présence de Servais justifie l'achat du journal. 
Quand on sait le talent génial de Craenhals, les 
virtuosités de Dupa et Derib, et la rigueur d'un 
Tibet, pour ne parler que des œuvres program- 
mées actuellement... À quand le retour de Pratt 
et ses «Scorpions du Désert»? Qui sera le 
nouveau scénariste de «Luc Orient» ? 


Bernard Pradié 
209, Av de Castres, C7 
31500 TOULOUSE 


SERVAIS ne va pas tarder à demander de 
l’augmention à son rédacteur en chef si vous 
continuez à lui parler sur ce ton là! Son 
histoire complète: «La Tchalette», publiée 
dans notre numéro 254 a été accueillie très 
favorablement par nos lecteurs. SERVAIS 
nous concocte en ce moment, quelques peti- 
tes merveilles que nous aurons bientôt l’occa- 
sion de vous présenter dans TINTIN. Si SER- 
VAIS ne se fait pas manger par les loups ou s’il 
ne se fait pas changer en crapaud par le grand 
Belzébuth, nous en ferons quelque chose, de 
ce petit! Le retour de Pratt dans «TINTIN» 
n’est pas prévu pour le moment. Désolé de 
vous décevoir; le nouveau scénariste de Luc 
Orient est Monsieur JOURDUY. D’autre part 
les sommaires des prochains numéros vous 
réservent d’agréables surprises. On vous en 
parlera en temps voulu. 


10 rue Vercingétorix 
75014 PARIS 
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TURK 
DEGROOT 


Lai QE 
GROUILLEZ- 
BON SANG ! 


LES FAUX PASSEFORTS QU'AUMED \| MAIS 
LAISSÉS SUR LA TABLE, | J'ARRNE, vou 


NOUS AVAIT DONNÉS, JE LES Ai A 


PRÈS DU TÉLÉPHONE Lcd J'AQRINE !.. ï 


EN ATTENDANT, ON EMBARQUE 
SHÉHÉRAZATE /... DONNEZ -WOI 
ON ŒuUP PEMAIN VOUS /_.. 
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FAUT PAS TANT LE TEMPS FOUR PRÉPARES /.. IL ESA 
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RÉSUMÉ: Les autorités ont décidé d'annuler la mission de Clifton. 
Mais celui-ci ne veut pas abandonner le sheik et décide de poursuivre 


« 
sans aide officielle sa périlleuse mission. Nos héros décident de Une anthère our le Colonel 
gagner Liverpool, où Leila a des amis sûrs. 


COOP HEAVENS / JA PEUR DE 
COMPRENDRE /...lE TÉLÉPHONE /.… 
IL N'U A PAS UNE SECONDE A! 
PERDRE : ALLEZ DIRE AU COM- 
MANDANT D'APPAREILLER A 
TOUTE ALLURE / … 


NE PISCUTEZ PAS... JE NOUS ExPLI- 
QUERAI … QU'ON ME LAISSE UN 
CANOT FOUR L'AFTENCKE. 
REJOINDRAI AU LARGE ! 


LE VOILA /.. MAS 
Q'EST-CE QU'IL À 7. 
L'TTOUBE /. 


QUI EST 
LORD R'Z 
PÉMANDEZ-LE À VOTRE 
LIBRAIRE PRÉFÉRÉ S 


MAIS C'EST PANGEREUX 
ÇA PEUT EXPLOSER ! 
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FL s0-eSarara …… VICQ 


ASTRONAUE À  BASE..JE FONCE VERS SATURNE., 


PLUS VÉLOCE QU'UNE MÉNAGERE PÉNÉTRANT PANS a taime ME Dee 
UN GRAND MAGASIN UN JOUR DE SOLDE... Ve 
PLORATION … ET BANZAÏ. 
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6 MON COLONEL, SE CONFIRME QE JE NE SUIS PAS 

POMPETTE ET QUE L'ANNEAU DE SAIURNE, FAÏ DE 

BÉTON, EST LA SOLUION QU'ONT TRODVÉE LES 

SATURNIENS À LEURS PROBLÈMES DE CIRCULATION 
ROUTIERE … 


ROULE A DROITE, 
HÉ BANANE Z 


Ce qu’il reste aujourd’hui de l’abbaye où 
nolé, à Landévennec. 


ŸS. LA CITE 


ENGLOUTIE... 


Les dictionnaires vous le confirmeront: une légen- 
de est un récit fabuleux ou mythique qui a pour 
objet quelque personnage le plus souvent histori- 
que, ou parfois un lieu. Ces faits généralement 
transmis de bouche à oreille ont été peu à peu 
défigurés par la tradition. Ainsi, on remarque, com- 
me l'indique la définition, que certains éléments 
d’une légende pourraient fort bien prendre source 
dans la réalité. 

De toutes les régions de la France, la Bretagne 
constitue certainement celle dont la terre a donné 
naissance au plus grand nombre de légendes. Aux 
plus belles aussi. Souvenez-vous: au Moyen Age, 
on vit éclore de multiples «aventures » concernant, 
par exemple, les Chevaliers de la Table Ronde, ou 
Merlin l’enchanteur. Elles paraissent toutes être 
d’anciennes traditions celtiques, nées précisément 
dans cette partie occidentale de l’hexagone. 

Au Finistère surtout, les légendes sont les plus 
belles et les plus émouvantes. On y trouve une 
multitude de personnages: des fées, des cheva- 
liers, des nains, des korrigans, mais aussi un roi... 
Le roi Gradlon, homme étonnant qui perdit tout en 
quelques secondes! Voici ce qu’on raconte là-bas à 
propos de ce souverain qui vécut il y a quelque 
1.500 ans! 


Légendaire ou historique ?.. Les deux peut-être. 


La lutte contre 

les flots 

Au 4ème ou au 5ème siècle 
— laissons un peu de flou à 
la légende — Gradlon, roi 
de Cornouaille, vivait heu- 
reux au milieu de ses 
sujets en la superbe cité 
d'Ys (ou Is), édifiée au bord 
même de l'Atlantique. Une 
solide digue protégeait la 
ville des coups de colère 
éventuels de l'océan. D'ha- 
biles savants, proches de la 
Cour, avaient mis au point, 
sous le contrôle personnel 
de Gradlon, un système 
d'écluses qui, s’ouvrant ré- 
gulièrement à marée basse, 
permettaient l'évacuation 
des eaux des rivières voisi- 
nes. Dès que la mer remon- 
tait, les lourdes portes se 
refermaient, garantes de la 
sécurité de la population. 
Fier de cette ingénieuse 
construction dont il était en 
quelque sorte le père, le 
souverain avait tenu à être 
le seul détenteur des lour- 
des clés qui commandaient 
l'ouverture et la fermeture 
de ce mécanisme. Gradion 
se rendait bien compte que 
celui qui aurait voulu pren- 
dre possession d’Ys aurait 
pu, grâce au moindre dérè- 
glement du contrôle des 
eaux, en devenir rapide- 
ment le maître. 

Le temps passait et chacun 
avait petit à petit oublié la 
présence de cette mer si 
proche et autrefois si hosti- 
le. Les habitants d’Ys pre- 
naient même maintenant 
de mauvaises habitudes. 
On travaillait moins. On 
buvait, on jouait. Les 
mœurs devenaient de plus 
en plus dissolues. 


Evidemment, Dieu possède 
des arguments plus frap- 
pants que ceux utilisés par 
le pauvre moine. Il ne va 
pas tarder à s'en servir. 

Un matin arrive au palais 
un superbe jeune homme, 
tout de rouge vêtu. Ce sei- 
gneur inconnu — vous avez 
déjà ‘deviné qu'il s’agit tout 
simplement de Satan par- 
faitement déguisé — séduit 
en quelques phrases bien 
choisies la stupide Dahud. 
Et le soir. ils décident de 
passer la nuit ensemble! 
Quelle honte! Tandis qu'il 
gratte les cordes d’une 
mandoline, le diable su- 
surre à sa belle quelques 
compliments et une de- 
mande. Il aimerait telle- 
ment voir ce fameux jeu de 
clés qui sert à dompter la | Le diable, personnage-clé 
mer! Et ne voilà-t-il pas que de nombreu- 
l'idiote, complètement ses légendes de Bretagne. 
aveuglée par son satanique 
jeune premier, accepte de 
lui remettre le trousseau de 
clés, qu'elle court dérober 
dans la chambre paternel- 
le! 
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TOUS LES RÉSULTATS 
DE NOTRE GRAND RÉFÉRENDUM 


Des résultats parfois surprenants! 


LES FOUS DE KABOUL 
dans 
LE BAISER D'EMMA 


LES CONTES 
DU MAGHREB 
par Duval et Cicuendez 


TINTIN EN 
SYLDAVIE 


Nous vous le promettions depuis longtemps! Déjà dans notre numéro 223, on vous annonçait le prochain retour de 
TINTIN. Cette annonce, restée sans suite, nous valut un important courrier à la rédaction. Quand allions-nous 
enfin programmer cette version originale du «SCEPTRE D’OTTOKAR» tant attendue? Une nouvelle annonce 
parue dans le numéro 254 rassurait les plus impatients d’entre vous: TINTIN avait réservé son ticket d'avion pour 
la Syldavie! Cette fois-ci, ça y est! TINTIN a bouclé sa valise et le voici en route pour KLOW/! Vous le retrouverez 
désormais chaque semaine aux prises avec les conspirateurs syldaves. C’est un beau cadeau hebdomadaire que 
nous vous offrons ici: en effet, la version originale de «TINTIN EN SYLDAVIE » dormait dans le carton à dessins 
d'HERGE depuis plus de quarante ans! Avant de découvrir ce grand classique de la bande dessinée dans son 
édition d'époque, voici l’histoire du «SCEPTRE D’OTTOKAR ». 


‘est le 4 août 1938 que les lecteurs du 
«Petit Vingtième», supplément 
hebdomadaire illustré du journal belge 
«LE XX° SIECLE», pouvaient découvrir la 
nouvelle aventure de TINTIN intitulée: 
«LES AVENTURES DE TINTIN EN SYL- 
DAVIE». De nombreuses couvertures en 
bichromie furent dessinées par HERGE à 
cette période-là. Nous avons eu l'occa- 
sion de vous en présenter quelques unes 
dans le cadre des «ARCHIVES DE MOU- 
LINSART». L'album parut en 1939 sous 
un nouveau titre: «LE SCEPTRE D'OT- 
TOKAR». Il comptait 106 pages en noir et 
blanc, plus quatre hors-textes couleur. 
Ce n'est qu'en 1947, lors de la première 
réédition en couleur, qu'HERGE deman- 
da à son confrère et ami E. P. JACOBS, 
de lui donner un petit coup de main pour 
remodeler l'aventure, et la réduire à 62 
pages. Certains décors furent entière- 
ment redessinés, les costumes furent 
changés et quelques images furent sup- 


primées. C'est la version que certains 
d'entre vous connaissent. Mais pour la 
première fois, en exclusivité, vous allez 


pouvoir découvrir la version originale Hors texte 
d'HERGE mise à la couleur en 1980 pour Re 

£ de l'édition 
les lecteurs de TINTIN. Alors: bonne lec- originale 
ture! … de 1939 
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Playmobil explore le temps 


Ce sont d'immenses régions où les animaux sauvages sont protégés. 

La chasse y est interdite ; seuls les “safaris-photos” sont autorisés. 

La surveillance est assurée par des gardes africains et européens 
É] qui font parfois de mauvaises rencontres... 


Î En Afrique, comme en France, il existe des Parcs Nationaux. 
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ÉQAENT DES RAFIQUANTS D'ANIMAUX. à 


Fais comme nous : mêle tes nouveaux Playmobil “Safari” tout prêts à ceux que tu colores toi-même. 
Tu vivras ainsi de merveilleuses aventures. 
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C'EST FOUR MO! 


VOUS ANEZ VO , CHEF 2... ÇA C'EST FORT. HEIN 7... 
JE RAMASGAIS TOUT, TRANQOILLEMENT, QUAND 
SOUPAIN 


RÉSUMÉ: Prêts à quitter l'Angleterre, Clifton, Leila et la sheik se 
rendent compte que Razul, le secrétaire de ce dernier, les a trahis. 
Clifton ordonne à ses compagnons de larguer les amarres, et garde un 
canot pour les rejoindre... 
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R. Arnoux 


Qui n’a jamais rêvé de s’asseoir un jour au volant d’un bolide de 
Formule 1 et de devenir un nouveau Jacky Ickx ou le Jody Scheckter 
de demain? Certes, au niveau que représente la F 1 dans la compéti- 
tion automobile, les places sont rares, et très chères. Mais la présence, 
aujourd’hui, de six pilotes français le prouve: le sport automobile se 
porte bien dans l’hexagone, et la multiplicité des formules offertes aux 
jeunes loups pour «percer» permet de penser que d’ores et déjà, la 


relève est assurée. 


Arnoux, Jabouille, Jarier, Laffite, Pi- 
roni, Prost et, hier encore, Depailler. 
Soit sept français régulièrement pré- 
sents sur la grille de départ des 
Grands Prix de Formule 1. Et, derriè- 
re eux, d'autres talents qui ne 
demandent qu’à «éclater»: Tambay, 
Gaillard, Jean-Louis Schlesser, Dai- 
lest. En quelques années seule- 
ment, la France est passée de la 
portion congrue à la part du lion, 


D. Pironi 


dans ce «dessus du panier» de ia 
compétition automobile que consti- 
tue la F1. Un résultat qui n’est pas le 
fait du hasard. 

Tout commence en 1967. A cette 
époque, un seul pilote français se 
bat vaillamment pour assurer une 
présence tricolore sur les circuits de 
Formule 1. Il s'appelle Guy Ligier, et 
il court sur une Cooper-Maserati 
dans laquelle il a engagé toutes ses 
économies. L’enthousiasme y est, 
mais le succès tarde à venir. En fait, 
il ne viendra jamais pour le pilote 
Guy Ligier, se réservant sans doute 
pour le constructeur. Tandis que le 
Vichyssois se bat seul, deux 
«géants » décident de s'associer: Elf 
et Matra jugent que le «créneau» de 
la F1 est bon. D'ailleurs, le nom de 
Matra n'est pas inconnu sur les cir- 
cuits: depuis trois ou quatre ans 
déjà, des pilotes qui ont nom Beltoi- 
se, Jaussaud, Servoz-Gavin ou Pes- 
carolo s’illustrent en F3 et en F2 au 
volant des «Matra». C'est pourtant 
un pilote écossais, Jackie Stewart, 
qui va donner à la firme française 
son premier titre de champion du 


monde en 1969. Au volant d'un châs- 
sis Matra propulsé (déjà) par un 
moteur Ford Cosworth, Stewart ga- 
gne six des onze Grands Prix dispu- 
tés cette saison-là: Afrique du Sud, 
Espagne, France, Grande-Bretagne, 
Hollande et Italie! 

Un premier pas a été franchi. Mais 
tout reste encore à faire, d'autant 
que l'association Elf-Matra fait long 
feu, malgré les trois victoires consé- 
cutives qu'enregistre Matra au 
Mans: 72, 73, 74... C'est que la firme 
pétrolière Elf veut des victoires 
100% _française en F1. Car peut-on 
parler de succès tricolore lorsque le 
moteur est «made in USA», le pilote 
écossais, et les mécaniciens pres- 
que tous britanniques? Il faut donc 
trouver un autre partenaire: ce sera 
la Régie Renault, contactée dès 
1971. La Régie, pourtant, n'a jamais 
caché le peu d'intérêt qu'elle porte à 
la Formule 1, mais les retombées 
commerciales ne sont pas à négli- 
ger. On va donc repartir de zéro: 
fabriquer une voiture, former des 
mécaniciens dans les fameux ate- 
liers «Gordini», où l’on sait ce que 
signifient les mots «moteurs» et 
«compétition». Quant aux pilotes, 
les dizaines de petites courses 
(courses de côte, rallyes sur terre, 
courses en circuit) qui se déroulent 
chaque dimanche dans l'hexagone 
les ont déjà présélectionnés. Il ne 
reste qu’à les aguerrir. Ce sera fait 
avec l'ouverture, un peu partout en 
France, de véritables écoles de pilo- 
tage: François Cevert, Jacques Laffi- 
te et René Arnoux se révèlent à 
Magny Cours; Didier Pironi, Patrick 
Tambay «percent» sur le circuit Paul 
Ricard au Castellet, François Mi- 
gault sur le Bugatti au Mans, Jean- 
Pierre Jarier à Nogaro, etc. Tous, ou 
presque sont déjà passés soit par le 
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karting, soit par la Coupe Gordini. 
Jean-Pierre Beltoise, l'«ancien», 
montre la voie en remportant le 
Grand Prix de Monaco 72. Mais c’est 
Jacques Laffite qui signe les pre- 
miers succès de la «nouvelle bande 
de la F1 française» en remportant 
coup sur coup les Grands Prix d’Ar- 
gentine et du Brésil début 79. 


Comment aborder 
la compétition 
Le karting, que l’on peut commencer 


L. Laffite 


à pratiquer dès l’âge de treize ou 
quatorze ans, peut être le premier 
pas vers la compétition. Après... il 
suffit de posséder un permis de con- 
duire, un casque et une combinai- 
son de pilote pour pouvoir souscrire 
auprès de la Fédération Française de 
Sport Automobile une licence dite 
«conducteur/concurrent». Son coût: 
400 FF environ. Une fois ce sésame 
en poche, vous pouvez commencer à 
rêver de devenir un jour un nouveau 
Didier Pironi. A la condition, bien sûr, 
de posséder une voiture, même de 
série, que vous inscrirez alors en 
«groupe 1 ». Un conseil pour demar- 
rer la compétition avec ce genre de 
véhicule courant: le munir d'un 
arceau de sécurité, d’un coupe-cir- 
cuit et d’un extincteur. Au-dessus... 
on compte jusqu’à 7 groupes, sui- 
vant les types de voitures, leur cylin- 
drée, leur silhouettes, etc. 
Exemples: une Porsche 911 ou une 
Alpine A 310 de série s'inscrivent en 
groupe 3 (groupe 4 après modifica- 
tions), une Porsche 936 est une 
«groupe 6» et une Formule 1 une 
groupe 7. L'éventail est donc vaste, 
selon les moyens dont on dispose. 
Aussi vaste que les épreuves aux- 
quelles on peut s'inscrire, après 
avoir consulté les calendriers. 

— Le rallye est la plus prisée, puis- 
que ce type de course accueille (en 
principe) tous les groupes. Après 
avoir acquitté votre droit d’engage- 
ment (1700 F en moyenne) et équipé 
votre voiture de deux phares supplé- 
mentaires, vous pouvez vous aligner 
au départ. Deux ou trois copains 
«calés» en mécanique peuvent faire 
office d'assistance. Un coût mini- 
mum et un bon test de vos quali- 
tés. 

— Le monde des circuits offre, 
quant à lui, de multiples possibilités, 
selon le type de voiture que vous 
possédez. Le Trophée Alfasud, le 
Trophée Leyland Castrol (sur Inno- 
centi 120L), le Talbot Racing Team 
(Sunbeam TI et Simca 1000 Rallye 2 
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RÉGLER UNE RAMPE DE CARBUS 
COMME ON FIGNOLE UNE PIÈCE 
MONTÉE DE PATISSERIE... 


PRÉPARER UN MOTEUR AVEC LE TALENT 
D'UN GRAND CHEF... MIAM 


DU HAUT DU PODIUM, ARROSER GÉNÉ - 
REUSEMENT DE CHAMPAGNE LA FOULE 
EN DÉLIRE.. 


VOIR LES SPECTATEURS DEBOUT L'EAU 
A' LA BOUCHE … JUSTE AVANT 
L'ARRIVÉE , LE DESSERT DE LA COURSE... 


DRAPEAU 
A DAMIERS 


T DÉCOUVREZ ENFIN MA 
VERITABLE PERSONNALITÉ 
DANS MON NODVEL ALBUM 

1COBITYUS PUR 
LES INTIMES”... 


MÉCANO D'UNE ÉCURIE DE COURSE ! 
CA, C'EST UN JOB QUI ME 
BOTTERAIT. 


DOSER LES MÉLANGES DE CARBURANTS 
AVEC LE SOIN QU'ON ACCORDE AUX 
ÉPICES LES FLUS RARES DANS 

UNE SAUCE FINE. 


SE GAVER DE LAURIERS ET DE PETITS 
FOURS OFFERTS EN HOMMAGE AUX 
VAINQUEURS... 


TOUT COMPTE FAIT : CUISTOT, CE NE 
SERAIT PAS MAL NON PLUS! ... 


Lecteur assidu, souviens-toi: 
l’an dernier, le journal Tintin 
avait engagé trois énormes Che- 
vrolet Camaro aux 24 Heures de 
Francorchamps. Deux d’entre 
elles avaient franchi la ligne 
d’arrivée. Pour un début, ce 
n’était pas trop mal. Depuis lors, 
toute l’équipe de ton hebdoma- 
daire favori s’est passionnée 
pour la compétition. On s’y est 
tous mis. Même notre rédac’ 
chef a ressorti ses « Matchbox ». 
Ensemble, on a bouquiné, on a 
voulu en savoir plus. Mais, 
n'empêche, malgré l’enthou- 
siasme qui nous animait, nous 
nous sommes rapidement éga- 
rés dans les structures de ce 
sport qui nous semblait être 
vraiment très complexe. Les 
cinq doigts de la main ne nous 
suffisaient pas pour dénombrer 
toutes les catégories de voitures 
de course existantes. Il fallait 
être rudement calé pour parvenir 
à différencier les autos de tou- 
risme des prototypes, les For- 
mule 3 des monoplaces de 
Super VW, les courses d’endu- 
rance des sprints…. Bref, pour 
nous, néophytes, c'était la pa- 
gaille.. Dommage, car la course 
nous attirait. On aurait tant vou- 
lu s’y connaître, mais on s’y per- 
dait. Alors, le boss — qui est un 
homme sage — s’est mis en 
quête d’un instructeur. 


TINTIN 


sur les chapeaux 
de roues 


L'oiseau rare 

Il avait raison, le patron: il nous 
fallait un guide pour nous conduire 
dans ce labyrinthe. Mais qui choi- 
sir? Un pilote, bien sûr, expert, 
jeune de préférence (77 ans maxi- 
mum), belge (chauvinisme oblige), 
méritant et pas trop gâté. Mieux 
valait éviter le côté «fils à papa». 

Après moult recherches, nous avons 


La BMW 530: à côté d’elle, une voiture 
de pompiers passerait inaperçue ! 


déniché l'oiseau rare. Son nom? 
Pascal Witmeur. Ah, un p'tit gars 
bien, sympa, propre et tout. Il pilote 
depuis six ans. Il a conduit tous les 
types de voitures de course possi- 
bles et imaginables. Hormis, bien 
sûr, celles de Formule 1. Seule l'élite 
a le privilège d’en disposer. 
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sur les chapeaux 
de roues (Suite) 


Formule Ford, kekseksa ? 
Comme nous ne voulions pas perdre 
de temps, nous avons mis Pascal au 
volant d’une voiture peinte aux cou- 
leurs de Tintin. Et c’est ainsi qu’à ce 
jour, grâce à lui, une petite monopla- 
ce de Formule Ford a représenté ton 
hebdomadaire sur trois circuits du 
Bénélux. 

Mais, à propos, la Formule Ford, kek- 
seksa? Héhé, question piège. Di- 
sons, de façon simpliste (car, main- 
tenant, nous sommes presque deve- 
nusdes connaisseurs), que c’est un 
bolide compact, très bas, fort léger, 
aérodynamique au possible — style 
cigare à roulettes — avec une seule 
place, sans toit, ni portières, ni pha- 
res. Les roues sont découvertes. Pas 
de garde-boue. S'y installer réclame 
une souplesse hors pair. Cet exerci- 
ce se situe à mi-chemin entre le 
yoga et le contorsionnisme! 

La Formule Ford est propulsée par 
un moteur de 1600 cc dérivé de celui 
qui équipe l'Escort de ton père. A 
cette nuance près que des ingé- 
nieurs, usant de toute leur science, 
l'ont gonflé de manière à ce qu'il 
dépasse allègrement les 200 km/h! 
Inutile de préciser qu'une Formule 
Ford n’est pas à mettre entre toutes 
les mains. Mener ce curieux engin à 
la limite de ses possibilités réclame 
une sacrée expérience, alliant l’agili- 
té au sang-froid, qualité in-dis-pen- 
sa-ble. 

Sur ce, revenons-en à Pascal Wit- 
meur. Un casque intégral posé sur la 
tête, presque couché dans l'habita- 
cle de sa monoplace, ficelé comme 
un saucisson par une ceinture de 
sécurité à six brides, notre homme a 
bien du mérite à contrôler sa torpille 
de poche. De son propre aveu, tout y 
est déroutant. On ne voit pas les 
pédales, la direction est invraisem- 
blablement sensible, la transmis- 
sion est horriblement dure à enclen- 
cher, le changement de vitesses est 
minuscule (5 cm de hauteur) et la 
turbulence du vent met à rude épreu- 
ve les muscles du cou. Un vrai 
régal! 


Trois courses, trois échecs 

Mais, trêve de description. Repre- 
nons le fil du récit. Nous disions 
donc qu’à trois reprises, Pascal a 
piloté, cette saison, une Formule 
Ford engagée par le journal Tintin. À 
Zandvoort en Hollande, à Zolder 
dans le Limbourg avec l’aide des 
chocolats MARS et à Francorchamps 
dans les Ardennes belges. Au"bout 
du compte, il n’a.malheureusement 
pas recueilli laM@imere victotremthest 
vrai que, Dameé=Malchäneenpritun 
malin ®Plaisimtè#s AChaäTNere SUN lUT 
Tantôt, sous une pluie-torrentielle; 
Pascal partait en glissaderet perdait 
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Pascal WITMEUR. 


Pas de doute: TINTIN était bien de la 
partie. 


un temps considérable. Tantôt, il se 
faisait proprement tamponner par un 
concurrent suisse quelque peu fou- 
gueux. Tantôt, son moteur explo- 
sait. sur la ligne de départ, et ce à 
cause d’une minuscule pièce défec- 
teuse. Avouez que c'était un com- 
ble! 

Malgré cette poisse, notre graine de 
champion ne perdait pas le moral. 
«Faut pas paniquer, déclarait-il à qui 
voulait l'entendre, la victoire, c’est 
pour bientôt». Et, somme toute, 
Pascal Witmeur en est bien capable. 
Ne s'est-il pas classé 4e du cham- 
pionnat d'Europe 1976? 


Destination Francorchamps 
Finissons-en avec la Formule Ford 
pour en arriver à l’épreuve-reine du 


‘ calendrier automobile belge: les 24 


Heures de Francorchamps. Cette 
fois, notre représentant disposait 
d’une voiture nettement plus proche 
des modèles de série, comme ceux 
que tu croises dans la rue. Il s’agis- 
sait d’une BMW 530, une grosse 
berline familiale dont l’aspect, d’'ha- 
bitude si paisible, était rendu d’une 
agressivité rare de par ses pneus 
larges, son «spoiler», ses phares 
supplémentaires et sa couleur phos- 
phorescente. Une abto de pompier 
serait passée inafeïgue à côté 
d'elle! 

Contribuaténtàapération «Francor- 
Champs * tontjourmal biementéndus 
les Chaussures Buggy (pour quetca 
«marche» du quaït de tout), Pléstic 
Bertrand, le copain de Pascal, l'Œu- 
vre Nationale Belge de Lutte contre 
leCancer KouPigué. /Anti-Jabac). 


Tous avaient déboursé quelques bil- 
lets de mille, car une course comme 
ces 24 Heures coûte très cher en 
pneus, en essence et en pièces de 
rechange. 

Dans ses bagages, Pascal avait aus- 
si amené deux co-équipiers: son 
compatriote Feider, et une vedette 
en la personne du Romain Carlo 
Facetti. Un fameux pilote! Au cours 
de sa longue carrière, il fut plusieurs 
fois champion d'Europe. Comme il 
ne pipait pas le moindre mot de 
français, toute l’équipe Tintin dut se 
mettre à l’talien. Avec force gestes et 
onomatopées, nous tentions de 
nous faire comprendre. Les équipes 
rivales nous regardaient, éberluées. 
Il est vrai que le spectacle était 
assez particulier, du genre: «Eh Car- 
lo, s'exclamait Pascal, les essaito 
commençare dans cinque minuto.…. 
La machina est tout-à-faita prêta. 
Nous esta les meilleuro.. » 

En fait, Carlo Facetti n’y compre- 
nait rien, mais riait de bon cœur. 
C'est qu'on était enthousiaste dans 
l’équipe Tintin. Et, surtout, optimis- : 
te. || y avait de quoi, figurez-vous! A 
l'issue des essais qualificatifs, notre 
BMW était 21e. Comment, tu ne trou- 
ves pas cela extra? Peut-être igno- 
res-tu que, derrière nous, il y avait 29 
équipages plus lents? Donc, c'était 
plutôt positif. 


C'est parti! 

C'est samedi, à 1 5h00, sous un soleil 
de plomb, que fut donné le coup 
d'envoi de l'épreuve. Cinquante boli- 
des multicolores s’élancèrent sur les 
chapeaux de roues. Certains avaient 
décidé de partir très vite. Faire du 
show quitte à casser la mécanique, 
telle était leur devise. 

Pour Tintin, pas question d'adopter 
cette politique. Le but prioritaire de 
notre équipage était d'atteindre l’arri- 
vée. Pour ce faire, il fallait rouler 
mollo. Dans une pareille course, 
c'est la seule manière efficace de 
tenir la distance. Si, dans le courant 
de la nuit, cela s’avérait nécessaire, 
les chronométreurs ordonneraient 
aux pilotes d'accélérer la cadence, 
pour décrocher une place d'honneur. 
Sait-on jamais ? D'ailleurs, cette pla- 
ce d'honneur, nous y songions très 
sérieusement, lorsqu’aux alentours 
de minuit, après une légère sur- 
chauffe de moteur, la boîte de vites- 
ses rendit l’âme. C'était l'abandon! 
Et pour le «staff» Tintin, la désola- 
tion. Carlo Facetti eut tôt fait d'y 
mettre fin. Dans un argot «patago- 
nesque», il nous sortit de nos som- 
bres pensées: «Basta, faut pas 
pleurer. La prochaine.fois: c'est 
nous qui serons devant##8i/l8i, la 
victoire pour nouS#Bien dit, Car- 
lo. C'est sûremerf 146ortié, du tun- 
nel-:Garez-ous, léS autres On va 
falte un fmalheum. Allez; Pascal, en 
route pourde nouvelles. aventures. 
On t'accompagne. 


Denis ASSELBERGHS 


BON SANG, PiCKFORD Ÿ 
VOUS AVEZ FRAPPE 
COMME UN SOURD, 

LEE, 


J'A REPÉRE 

DEUX CHEVAUX 

SELLÉS! FAR 
TAR4 


SUIVEZ- MOIŸ LEURS CARROLES 
NE POURRONT PAS NOUS SUIVRE 
SUR LA PENTE A L'OUEST … 


C'EST 
RIDICULE 
° NOUS... 


/ 


EN NOILA D'AUTRES Ÿ 

ILS VONT VOUS FAIRE 

UN MAUVAIS PFARTI, 
VOUS MiS-JE ? 


où SONT-ILS 
TOUS PASSES 
NOUS ARRIVONS 
TXOF TARD , GA 
NE FLAMBE 
PLUS 1c1 Ÿ 


RESUME: Red Dust soupçonne De Vega d'avoir provoqué l'incendie 
du «Triple Six» pour convaincre les gens de souscrire à ses assuran- 
ces. Les deux hommes vont en venir aux mains quand on annonce un 
nouvel incendie. De Vega et Pickford, restés seuls, sont menacés par 
un jeune cow-boy, que Pickford est obligé de mettre hors de 
combat... 


HE Ÿ C'EST LE 
DANDY , LA-BAS Ÿ IL 1 
DÉTALE À NOTRE 


A) VUE, JE NAIME 
NQ fAS GAY 


IL VOUS FAUT ENCORE DES 

UN DESSIN 2 CETTE SAUAGES! 
BALLE A FAILLI UN FARS DE 

MARRACHER SAUVAGES " 
L'OREILLE 4 
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ET LE DIABLE HURLR DE JOIE... 


CETTE COURSE EST JE NE VOUS 


INSENSÉE © NauS N'ALLONS « 
MEME PAS VERS LA fAS FOUR L'INSTANT, 
VILLE % MONSIEUR 


À COUVERT, NOUS 7 PICKFORP, JE VOUS ee VOUS ME 
7 REMERGEREZ Ÿ CE PUST 


FOURRONS ATTENDRE LE GCONNAISSAIS MAL . F Four 
JOUR ET L'APAISEMENT NOTRE SANG-FRoi0 | un Peu, vous VOUS À TOUT LE SUITE 
DÉTESTÉ. dE SUIS SÛR 


DES ESPRITS \ EST ÉTONNANT ANINQUIÉTEREZ ! 
tes À QU'IL AIMERAIT VOuS 


VOIR PENDU , AVEC SA 

POPULARITÉ PANS LE 
IN, \L N'AURAIT fAS 

GRAND MAL ET... 


Es CELA DEVIENT PARFAIT : VOUS 
Le NOULEZ VOUS TRANSFORMER EN 
…“ LA GHANGE NOLEUR .% CETTE RORRESRR 
TOURNE ! VOILA LE QOIT APPARTENIR À 


MOYEN DE METTRE 

DE LA DISTANCE 

ENTRE CES ENRAGES 
ET NOUS Ÿ 


ON VOUS PÉTERA, LISA. MOI AUSSI, 
VOUS L'AVEZ NU , J'AI PERDU GROS 
CETTE NUIT. MAIS JE SAIS OÙ 
M'ADRESSER . NOUS 

REBATRONS 


ENSEMBLE … UE N'AURAI 


fLUS LE COURAGE. 


C'EST TROP 
INUUSTE … 


DEUX MILLE DOLLARS. TRENTE ANS 
D'EFFORTS, RANGÉS SOUS DE LA 

PAILLE Ÿ ET TOUT JUSTE UN PEU DE 
POUSSIÈRE NOIRE. À CROIRE QUE 
C'EST L'ASSUREUR QU À RAISON { 


AGPAGES D'ANGOSSE | 
CHÉZ VOTRE LIBRAIRE : 


1 1 
DRE, 


UE PEUX PAS 
TE VOIR PLEURER 
COMME GA, LISA . ON 
RECOMMENCERA , Tu 
VERRAS Ÿ dE NE SUIS 
fAS ENCORE TROP 
MIEUX - 


€T AVEC 
QUOI, MON PAUNRE 
HOMME <>? FLUS 
RIEN Ÿ PLUS RIEN 
D6 RIEN ? 


RAISON Ÿ RAISON DE SEMER 
LA RUINE POUR RECRUTER DS 
CLIENTS, Out Ÿ JAI DÉJA EU 
DES CRAPULES DEVANT MOI, 
MAS CELUI-LA LES 

BAT TOUTES ! 


ATTEND. 
NOIR UNE 


MINUTE 


RIEIAI 


BRRR.QEILLE NUIT NORE | 
ON Y Voir GUERE PLUS LOIN QUE LE 
Boir DE SON BEC … 


| @ EST CURIEUX. ET A4 Quoi 
CELA FE SERT.IL <? 


PEUT-ÈRE 
À CHASSER 7 


MAIS QUELS SONT 
CES YEUX DANS 
LA Nuir 2) 


MAIS CE 
N'EST QUE 
MOI, VOYONS ! 


MAIS C'EST IDIOT : FINALE 
MENT TA PROIE T APERÇOIT 
AVANT QUE. TÙ NE LA SAISISSES 
ET ELLE SE SAUVE |! pe 


F4S DU TOUT: JE SUIS PRÊT 
À FARIER SUR CELUI Qui PE- 
COUVRIRA L’UN, PAR RAFPFORT 
À L'AUTRE . 


FARI TENU, 
ALLONS.Y! 


MOUMINOUX 


E VAIS FAIRE UN PEU DE 


LUMIÈRE , T AI HORREUR 
DE L'OSCURME … 


RIFF OUBLIE UN DÉTAIL : 
NOUS AVONS LE sua 


 RIEN 
7 D ÉAMALENT 


JE FERME LES YEUX 
ET JE LE REPÈRE 4 
L'OPEUR . C'EST AUSSI 
SIMPLE QUE CELA. 


BIEN EVIPEMMENT, C'EST | 


RIAF . TE RECONNAIS SON 
OPEUR AIGRE - DOUCE … 


COMMENT ESTIL POSSIBLE 
DE $E LAISSER POSSÉDER 


FAR DES MACHINS FAREILS 17 


HuM LIL ME SEMBLE 
FLAIRER AUELQUE s 


CHOSE F4R LA … 


IE V4IS BONDIR 
FOUR L'IMPRESSIONNER : 


PEUT DISSIMÜLER SON 
ODEUR, Hi, Hi,Hi ! 


MINCE ALORS UNE VEILLE 
BONE DE LAIT CONCENTRÉ 
4 DEMI-PLEINE !! nn 


. A 
l'école 

dela 

Suite 

et 3), la Coupe de l’Avenir (barquet- 
tes avec mécanique Simca 1000 Ral- 
lye 2) sont de bonnes écoles offrant 
souvent à leur vainqueur national 
une porte ouverte vers la monoplace: 
Formule Renault ou Formule 3. 
Quant à la Coupe Renault 5 Elf, elle 
a remplacé peu à peu l’ancienne 
Coupe Gordini, qui a vu débuter tant 
de pilotes aujourd'hui au sommet 
(Jarier, Laffite..). Et elle rassemble 
tant de passions qu’il n’est pas rare 
de voir s’aligner au départ d’une 
même course une bonne soixantaine 
de «R5 Alpine». C'est dire à quel 
point le pilote qui sort vainqueur de 
la Coupe Nationale Renault 5 Elf au 
terme des 15 épreuves que compte 
une saison peut être considéré com- 
me un véritable espoir! 
— Restent la terre et la glace, surfa- 
ces autrement plus abordables que 
l’asphalte des circuits, et de nature à 
procurer des sensations tout aussi 
excitantes. Sur la terre, un rien peut 
faire l'affaire: 2 CV «désossée», 4L 
«allégée» au maximum, ou châssis 
«maison» doté d’un 1000 ou 1300 cc 
et (conseil des spécialistes) d’un 
train avant de Volkswagen, réputé 
quasi indestructible. Là aussi, les 
journaux spécialisés (Echappement, 
Auto Hebdo, Auto Verte, etc...) vous 
donneront le calendrier des épreu- 
ves auxquelles vous pourrez vous 
inscrire. Il existe d’ailleurs depuis 
peu un Championnat de France de 
Rallye sur terre. 


J.-P. Jarier 


Un dernier mot: pour parvenir à la F1, 
les différentes formes d’apprentissa- 
ge évoquées ci-dessus ne sont 
aucunement obligatoires. Si vous 
possédez de gros moyens, rien ne 
vous empêche d’aligner une équipe 
(voitures, mécaniciens, pilotes) sur 
les circuits. Alors faites vos comp- 
tes! 

Frédéric Gassmann 


J.-P. Jabouille 


ADRESSES UTILES 


Fédération Française de Sport Automobile, 136 rue de Longchamp, 
75016 Paris, Tel 7279739. Fédération Internationale de Sport Automo- 
bile, 8 Place de la Concorde 75008 Paris, Tel 2659951 


LES ECOLES DE PILOTAGE 


WINFIELD MAGNY COURS 58470 Magny Cours Tel (86) 581084 
WINFIELD PAUL RICARD 83330 Le Beausset Tel (94) 987582 
MOTUL NOGARO 32110 Nogaro Tel (62) 090249 

LA CHATRE F3 36400 La Chatre Tel (54) 480597 

ECOLE A.C.O. CIRCUIT BUGATTI 72040 Le Mans Tel (43) 840580 
ISOLA 2000 (Glace) 06240 Saint-Sauveur-Tinée Tel (93) 627258 
ECOLE DE RALLYE (Terre) 34790 Grabels Tel (67) 290557. 


EN 1891, PRÈS DE PAR... 


Y. DUVAL 


NE z AEMAND GET MiG DANS LA he: MDÈME PEUGECX, 1 
F = = E ARTICIPER À -? PAG [NE ÉPREUVE 
de ue PARIS - BREST ET RETOUR! POUR VÉLOCIPÈDES 9 4 


CETTE MACHINE... 


LA 


AUTOMOBILE... 


au temps des srosses moustaches ! 


ZE 


CETTE ANNÉE-LA\, LES ORGANIGATEURS ME 
AVAIENT. A É, SUIVANT. CERTAINES AVEC UN NOTEUR 
CONDITIONS , LA PARTICIPATION DE Le. DAIMLER … 
VEHICLULES A' MOTEUR … SE à | 
C'EST AÏNG; QUE … 


MON NOM 7 ARMAND 
PEUGEOT. ROULE 


gs 


L'ÉAUSENT LA DE LA QUTE Ro , 


PREMIÈRE COURSE DE L'HSIORE \oés fus ARS 2 2. 
DE L'AUTOMOBILE... RTS LT 


DÉS LE LENDEMAIN, C'EST LA 
ROUTE VERS PARIE OÙ PEUGEOT 


LOPD, À 


OURSE 


- y.duval 


i chr. denayer 


PARFAIT... MAÏS VOUS AUREZ 
DE LA PEINE A° BATTRE NOS 
CHAMPIONS COCLUSTES /// 


A GAGNÉ LE  TRAJET 
D'ALLER ! 


UF, EN 1874... VU 


Levi EN 16894... 


MESSIEURS DE LA PRESSE … NOUS VOUS 
ANNON .LA COURSE PARjS- ROUEN 
OUVERTE LINIQUEMENT AUX VOITURES SANS 
CHEVAUX , PROPULSÉES À LA VAPEUR 

AU GAZ. A L'ÉLECTRICITÉ OÙ À L'ESSENCE / 


ENFIN] voiLA Du 
VRAI SPORT 


À ÿ I. 
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TRÈS VITE , LES ORGANISATEURS UN SUCCÈZ , OUi | MAig 
SONT. INQUIETE … D  (MPOZIBLE D'ACCEPIER 40Z 
< VÉHICULES AU DÉPART... 


OUAIS | VA FALLOIR 
PROCÉDER À DES 
ÉLIMNATOIRES … 


ET AU ‘EONTRÔLE TECHNIQUE". 


MA_ MACHINE FONCTIONNE GRÂCE À UN ENGRENAGE 
ACTIONNÉ PAR UN SOSTÈME DE VAPEUR … Qui 
DONNE SUR TES RESSORTS … QUI ENTRAÎNENT UNE. 


LE ZZ AUILLET, A LA PORTE MAILLOT, 21 VOITURES ATERDENT 


| LE SICNAL DL] DÉPART POUR ROUEN … 


2 


1 
«1 
» 


4NA7S "AU 


QUELLE BELLE FOUR ÉVITER 

VOITURE À VAPEUR | | QUE LES CHEVAUX, 

MAIS POURQUOI SURPRIS EN VO4- 

LES CLOCHETTES ANT SURGIR 

AU BALDAQUIN 7 / L'ENGIN NE 
S'EMBALLENT 
BREQUEMENT / 


DÈS QUE LES CONCURRENTS 
S'ELANCENT, CERTAINS 
EQUIFPAGES OSENT FONCER 
Æ' DU 20 Km ÀA' L'HEURE ! 


LES 126 KM SONT. CINQ MINUTES) PLUS TARD, UNE PANHARD- LEVASSOR 
AVALES EN 8 H5Q. BAT DE QUELQUES TOURS DE ROUES UNE 

LE VANQUELR : PEUGEOT. LES DEUX VOÏÎTURES SONT ÉQUIPÉES 
LE MARQUIS DE. D'UN MOTEUR DAÏÎMLER PE 35 CV 

DION QUI CONDUI- 


SAÎT. UN TRACTELIR A' VAPEUR REMORQUANT UNE CALÈCHE 


VICTORIENNE … 


LE COMITÉ DE L'ÉPRELNE SE RÉUNIT AUSSITOT APRÈS L'ARRIVÉE.-- LA GRANDE EFRENE. DEnd3g 


… D'ACCORD | NOUS DÉCLAGSONS LE VÉHICULE, 
À VAPEUR, Qui EST UNE MACHINE SANS AVENIR, 
Al PROFIT DES 2ème ET 32%, VÉRITABLES, 
VOITURES CORRESPON AUX NORMES 
DU RÉGLEMENT ! 


ET 
——— 


D 


PL 


4 


L PA 
Ÿ LuN @ 
\Ÿ \ l CRT | 
ï jé ER Ps z D JE 
F é à à N 9 ENNENT- EMILE 
ja | TD. ON LEVASSOR GAGNE EN 484 47mù. 


N A'LA MOSENNE DE 24, 4 kn/H. 
LE 2°#< EST A' PUSDE 
SX HEURES DE LUI / 


SE 


… CATASTROPHE l'UE N'Ai PLUS 


_… MONTONS UN AUTRE PNEU 
Re UN SEUL PNEU DE RECHANGE … 


SUR LA JANTE . 

ZUT ! 2 me ; 

CREVAÏSON DANS 
COURSE . 


TANT PIS | BOLIRRONS LE PNEU DE FOIN . C'EST EN SEPTEMBRE 1899,QUE L'AUTOMOBILE CUUB DE FRANCE 
JE N'AURAÏI PERDU QU'UNE HEURE / METIAÎT AU PONT LE PREMIER RECGLEMENT GENERAL DES QŒURSES. 


Ag 
LE 
QUE 
E Ç 
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24 MOIS PLUS TARD. LES ANGLAIS FAISAÏENT LA DISTINCTION 
ENTRE “ COLREURS DE VITESSE" ET "CONDUCTEURS 
TOURISTIQUES " (PROFESSIONNELS ET AMATELIRS ) … 


L'AUTOMOBILE PROGRESSE À' PAS DE GÉANT. AUX CSA., 

ELLE EST DEVENUE UN MOSEN DE LOCOMOTION COURANT... 
M L = 

FORT T 4908 | 


16.476.868 
EXEMPLAIRES . 


POURTANT EN EUROPE, L'AUTO N EST PAS ENCORE 
ACCEPTÉE PAR TOUS ‘ AINSI, A' L'HOSPICE DE ST. BERNARD... 


) NC "vous SANEZ BIEN QUE 
Pi ‘È Ÿ - EE / i Gi NOUS NE DONNO 
ARE ERA ; ‘4 ; À | PAG AU CAMION, L'AG- 
CHEVAL À NOTRE CAMION { | 5 ET KA PECT D'UN ENGIN * HiPPo: 
PÈRE DIDIER | ï - | 4 TRACIÉ" NOS PAYSANS, 
£ à Ÿ METTRONT LE FEU 


EN ALLEMAGNE , LES AUTORITÉS ONT COMPRIS _L'INTÉRESSANT ÉTRANGER 7? … ACH... AY MARKS POUR UN SEJOUR 
PROFIT. QUE PEUT LEUR APPORTER LA VOÎTURE... . ON Ÿ CREE D'UNE SEMAINE , PLUS PEAGES ET DROITS PE 
AUSSITÔT UN IMPÔT. SPECIAL … UNE TAXE DE CIRELILATION … PASSAGE … SOIT 18 MARKS /// 
F PuiG-JE voir TS a) | NA 

VOS PAPIERS, SVP“ 


A PRÉSENT, L'AGTOMOBILE FAÏT PARTIE DE, 
NOTRE VIE QUOTIDIENNE , ET LE BIEN-ÊRE 
ET LES DÉCOUVERTES QU'ELLE NOUS 
PERMET. DE COAMNATRE , NE LES DEVNWS- 
NOUS PAS ÀA' CES PIONNIERS, ÀA' CES 


CONDUCTEURS “AUX CROSSES MOUSTACHES" 
D'AIER ? 


RÉSUMÉ: Capturés par les lépreux, Vasco, Lorenzo et leur protégée 
— qui n'est autre que Francesca Colonna, sœur du sénateur de Rome 
— vont être mis à mort quand surgit Rienzo, qui réussit à les sauver. 
Ensemble, ils arrivent à Pérouse, ville alliée de Rome. Les hommes des 
Colonnas, n'ayant pas réussi à les capturer, décident de procéder à la 
décimation de la population si Rienzo ne se livre pas... 


ILS NE NOLIS ONT PAS 
ATTENDLS. EMPAREZ- 
VOUS DE L'HÔTELIER 


LÀ : CETTE FENÊTRE OUVER- ET RENTRONS AU PALAIS. 


TE! SUIVEZ-MOI ! 


DE PAR NOTRE SEIGNEUR ET MAÎTRE LE PRINCE COLONNA, PREMIER SÉNATELIR 

DE ROME. DES REBELLES CACHENT, QUELQUE PART DANS CETTE VILLE, LE TRAI- 
g TRE. RIENZO... NOUS ALLONS VOUS RASSEMBLER SUR LA GRANDE PLACE. LORS- A 
| QUE LE SOLEIL AURA DISPARU DERRIÈRE LE DÔME, Si RIENZO NE NOUS EST 

PAS LIVRÉ, UN PÉRLIGIEN SUR DIX SERA EXÉCUTÉ ! 


COLA N'EST POINT COUARD . INUTILE DE 
S'ALARMER, IL VIENDRA ! 


PLUS QU'UNE HEURE ! NE 
NOUS FA;3ONS PLUS D'IL- 
F LUSIONS, TOUT EST PERDU 
A EST-IL SEULEMENT AU FAIT Æ! 
DE CE QUI NOUS ADVIENT ? 


CHAILLET 


À SAFIN ! LE LOUP EST AUX 
ABOIS _ ! DIEL: RÉCLAME DUS- 
TICE ! À BAS LE TYRAN! 


SANG DU CHRIST ! COLONNA A POSTÉ 
SES ARCHERS SUR LES TOITS ! NOUS 
RISQUONS LE MASSACRE ! 


QUE DISPARAISSENT AINSI TOUS CEUX QUI S'OPPOSERONT À 
LA LÉGMIMITÉ Du GOUVERNEMENT DE PÉTRUS COLONNA ! 


L'OR ET LE FER 


VITE, AU PALAIS DE COLONNA ! 


— - 


, APPROCHEZ, MES BRAVES. VOICI Qui MÉRITE BELLE MA FOI Oui ….51 L'ON PEUT MONSEIGNELIR COLONNA 
RÉCOMPENGE ! HA! HA!TRÈS CHER LORENZO, TL M'AVAIS CACHÉ | | | NOUS FAIT L'HONNEUR BE 
QUE TON JEUNE FRÈRE TREMPAIT DANS NOS MANIGANCES ! 1 Ave. COMPTER PARMI NOS MEIL- 
rasnree # : [| LEURS CLIENTS, ET CE DE- 
| Æ|| | PUIS LONGUE DATE. A 
AINSI, C'ÉTAIT BIEN ; ï | QUELLE CONFIANCE AURA LE 
T0 LE... LE TRAITRE! X A VA | || RESTE DE NOTRE CLIENTE- 
= | ! | LE, 51 ELLE APPREND QUE 


à ] = 


ÈRE POLITIQUE. 


UN BANQUIER, RISQUAIT 
| FORT DE COMPROMETTRE |} 
SA PROSPÉRITÉ ! |! 
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2} JE COMPRIS QU'IL SERAIT VAIN D'ESSAYER DE CONVAINCRE NOTRE ONCLE. J'AGIS..…. DONC 

| SEUL. COMME J'IGNORAIS QUAND RIENZO DEVAIT LE RENCONTRER, JE DUS ATTENDRE 
"Ÿ LE SOIR DE SON ARRIVÉE POUR FAIRE PRÉVENIR LES MAGISTRATS, GRÂCE À UN DE 
à NOS DOMESTIQUES. LAS ! C'ÉTAIT COMPTER SANS L'ONCLE TOLOMEO. IL CACHA 51. 
“| BIEN SON HÔTE QUE LES GARDES NE PURENT L'APPRÉHENDER. J'ESPÉRAIS QUE 
2 GOZZI SAVAIT QUELQUE CHOSE... JE FLIS DÉCU | APRÈS AVOIR DE NOUVEAU ÉCHOLÉ 


| AVEC FRANCESCA, SE FIT OC- 
LI CIRE PAR DES LÉPREUX ! 


» 
Ê 
| 
L 
| 
| 
| 


PERSONNE ! ILS NE SE LÀA-BAS … 
j eh 1 SONT TOUT DE MÊME PAS | CE TRAIT DE 
C'EST BIEN DANS CETTE } Le N1 TRANSFORMÉS EN | LUMIÈRE... 
ÉGLISE , 1L N'A PAS MENTI. É À POUSSIÈRE ! VOILÀ BIEN 
| QUELQUE DIABLERIE ! 


OÙ DIABLE CET ESCALIER UNE PORTE, ELLE N'EST | OHION DIRAIT LINE ANCIENNE MAISON PAÏENNE. SANTA MADONA ! CE 
MENET:IL 7 PAS FERMÉE ! SIENNOIS NE M'A PAS | 
MENTI ! L'OR EST BIEN LÀ! 


AM, LE DÉMON ! 


LE BONSOIR, COMTE CECCO MA551MO, …LORSQUE VOUS AVEZ APPRIS 
ET LA BIENVENUE PARMI NOUS 1 QUE NOTRE AMI COLA Di RIENZO 
gs UE GAGNÉ er Le à 
ET POURTANT | C'EST VÉRI 
VOUS ÊTES VASCO BAGLIONI, JE BONNE ET JUSTE : IL EST BIEN VIF 
SUPPOSE... J'AI BIEN RECU ET TOUJOURS GAILLARD ! SEULE 
VOTRE MESSAGE, MAIS QU'ELLE ‘DAME PRLIDENCE LE CONTRAINT 
N'A PAS ÉTÉ MA SURPRISE... DE NE POINT SE COMPTER PARMI 
NOUS, CETTE NUIT... 


MAIS COMMENT A-TFIL SUR- 
VÉCU À CE COUP DE GLAIVE 1 


CET OR QUE VOICI, ET DONT UNE PARTIE VOUS RE- 
VIENDRA , APRÈS LA VICTOIRE - VOTRE AMITIÉ NOUS 
COÛTE CHÉR, MONSEIGNEUR , MAIS NOUS FOLIVONS 
COMPTER SUR VOUS POUR ENDORMIR COLONNA . 


FRE AIDERA L'ÉVÉCHÉ À SOLILA- 
GER LES MISÈRES DU PEUPLE. 
LE CLERGÉ NOUS AIDE EN ENTR 


A SUIVRE 


Il y a belle lurette que les bandes dessinées à 
succès se voient dotées d'une adaptation 
cinématographique. Cela avec plus ou moins 
de bonheur d’ailleurs. Si vous voulez tout 
savoir sur les films d'Aboulker tirés des Pieds 
Nickelés de Forton, les aventures cinémato- 
graphiques de Bécassine et les démêlés de 
Flash Gordon avec l'empereur Ming du grand 
écran, ce livre très documenté vous est abso- 
lument indispensable. Son auteur, J. P. Tiberi 
étudie la bande dessinée depuis plus de vingt 
ans et sa rubrique dans le journal Haga fait 
autorité en la matière. Vous apprendrez peut- 
être si Henry Fonda, comme semble le prouver 
l'illustration de couverture, est bien le cow- 
boy qui tire plus vite que son ombre! A lire 
debout dans la file du cinéma ou bien assis 
pendant l'entr acte. 


«La bande dessinée et le cinéma» 
par J. P. Tiberi — Ed. Focus 


Si vous n'êtes pas arrivés, l'été dernier à rester 
plus de quatre secondes sur votre planche à 
voile, ce livre vous apprendra à prendre moins 
de bains forcés en 1981. Michel Garaudée, 
champion du monde 1976 vous donne tous 
les trucs nécessaires pour rester au-dessus 
de la surface. Hélène Garde et Charles Daher, 
pionniers de la planche en France, ont prodi- 
gué leurs conseils techniques dans cet ouvra- 
ge de qualité, où les photos se mêlent étroite- 
ment au dessin de Dominique Serafini. De 
l'analyse du matériel au pourquoi et comment 
de chaque manœuvre, tout est expliqué avec 
le maximum de détails. Vous avez un an pour 
apprendre avant les prochaines vacances! 


«La planche à voile» 
Glénat — Pressinter 


Pourquoi se gêner ? Chacun a 
le droit de dire ce qu’il pense, 
non? Alors ne vous gênez 
pas, on attend vos impres- 
sions! 


Écrivez-nous à  «Dites-le 


fort!» — Journal TINTIN 10, 
rue Vercingéotorix - 75014 
PARIS. 


lors que je trouvais votre revue de plus en 
plus intéressante, les derniers numéros 

viennent refroidir mon enthousiasme. Que vien- 
nent faire ces articles sur des vedettes de la 
musique, un champion sportif et un film à gros 
sous dans un journal de bandes dessinées ? 
Vos lecteurs achètent TINTIN pour lire des 
bandes dessinées, c'est tout. Et puisqu'il nous 
faut supporter 10% de rédactionnel, donnez- 
nous 45 pages de B.D. et des articles parlant de 
B.D.! D'ailleurs, je pense que les résultats du 
référendum précédent corroboraient tout à fait 
ce que je viens de dire: la chronique de Michel 
DRUCKER intéressait si peu que vous l'avez 
supprimée. Alors ne nous la faites pas resurgir, 
quelques mois plus tard sous une forme diffé- 
rente! 
Votre journal est en train d'effectuer une muta- 
tion. Alors que pas mal de mauvaises séries du 
genre Michel VAILLANT ont disparus, alors 
qu'il n'en reste que quelques unes, hélas viva- 
ces (RIC HOCHET, A. CHEVALLIER, BOB 
MORANE...) une génération de jeunes dessi- 
nateurs remarquables arrive: ERIC, ROSINS- 
KY, SCHETTER, SERVAIS, ERNST, PLEYERS, 
CHAILLET (ces derniers devant se départir de 
la lourdeur de MARTIN), GOUX (à quand le 
retour de l'excellent SAUCISSON SMITH?) 
ANDREAS, DE JONG, BOB, VINK (remarqua- 
ble) et quelques autres comme WEYLAND qui 
se confirmeront. 
Et quand on pense que l'on trouve dans vos 
pages MARTIN, COSEY, DERIB, AUCLAIR, 
FRANZ (hélas inégal, devrait raréfier sa produc- 
tion pour garder le top-niveau), DE MOOR, 
HERMANN, CRAENHALS, GODARD et autres. 
JACOBS et HERGE... alors là, on se dit-que 
vous n'avez pas le succès que vous méritez. 
C'est pourquoi vous devez rompre la monotonie 
dans laquelle végète la B.D. et frapper un grand 


AA: 


SI VOUS AVEZ QUELQUE CHOSE À DIRE, 


coup qui fera de vous le plus grand journal de 
B.D.: DEVENEZ BI-HEBDOMADAIRE... 

Enfin, pour terminer, je vous rappelle que dans 
la B.D. il n'y a pas que le scénario et le dessin, 
il y a aussi la couleur, cette troisième dimen- 
sion. Or cette dimension est actuellement fort 
mal développée car les B.D. ne sont pas faites 
avec la couleur, mais elles sont «faites» puis 
coloriées. Or, quelle beauté nous amène une 
B.D. faite avec la couleur! Il suffit de regarder 
les pages couleurs des premiers numéros de 
METAL HURLANT ou surtout «LES PASSA- 
GERS DU VENT» de François BOURGEON et 
on se rend compte des progrès que l'on peut 
faire... Dans vos pages ROSINSKI et VINK sont 
des précurseurs. Puissent-ils être largement 
suivis pour que votre revue profite pleinement 
des nombreuses pages couleurs qu'elle nous 
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Désolé de vous décevoir, mais pas 
mal de lecteurs nous réclament des 
articles sur les vedettes du disque, 
du sport et du cinéma! Notre numé- 
ro consacré à «Stars Wars Il» nous 
a valu un important courrier très 
favorable à ce genre d’expérience. 
N'oubliez pas que les lecteurs de 
Tintin ne passent pas uniquement 
leur temps à lire des bandes dessi- 


& 


nées. Ils vont également au cinéma, 
regardent la télé et écoutent des 
disques. Sans un minimum d’infor- 
mation sur des sujets autres que la 
BD. Tintin serait un journal mort. Je 
sais qu’il existe une presse spéciali- 
sée pour ce genre de divertisse- 
ment, mais eux aussi parlent de B.D. 
Alors ne soyons pas sectaires et ne 
vivons pas avec des œillères. Il faut 
avoir les idées larges et vivre en 
1980! 

Votre idée concernant un éventuel 
rythme bi-hebdomadaire est diffici- 
lement applicable. Dans un tel cas, il 
faudrait: soit diminuer le nombre de 
pages, ce qui est hors de question, 
soit augmenter le prix des abonne- 
ments en le multipliant par deux, et 
de nombreux lecteurs, on le com- 


prend, ne seraient pas d’accord! Par 
contre, il est possible de modifier le 
rythme de parution d’une même 
série (histoires complètes ou à sui- 
vre). Cela s’effectue en fonction des 
sondages et du référendum. 
Rosinski et Vink, comme tous les 
auteurs de notre journal, apportent 
le plus grand soin à la réalisation de 
la couleur. Le coloriste, nous 
l'avons déjà dit dans un numéro 
précédent, n’a pas seulement un 
rôle complémentaire. La couleur a 
autant d'importance que le trait. Ces 
dernières années une nouvelle 
«école» semble faire ses preuves 
dans les pages de Tintin et nous 
sommes heureux de vous présenter 
chaque semaine ce qui sera la B.D. 
couleur de demain. 


J'aime le modélisme, la science fiction. J'ai 13 ans et je 
voudrais correspondre avec un lecteur anglais ayant 
entre 11 et 14 ans. 


Fabrice CHAULIAC 

1 rue de la Condamine 
Celleneuve 
34000Montpellier 


J'aimerais correspondre avec fille ou garçon âgés de 11 
à 14 ans, en Français et à la rigueur en Anglais. J'aime 
la danse, le piano et je fais collection de timbres et de 
cartes postales de tout genre. 


Anne RIGAL 
«Lou Touloumey» 
Saint Morillon 
33650 La Brède 


A retourner à: 


Journal TINTIN 
Cinq Pouce 

10 rue Vercingétorix 
75014 PARIS 


Pour tout changement d'adresse, prière de join- 
dre 3 francs en timbres-poste (pour l'étranger, 
joindre 2 coupons postaux internationaux) et 


votre dernière étiquette-adresse 


N.B. — "Ne pas utiliser ce bon pour se réabonner. 


J'aimerais correspondre avec garçons ou filles de 11 à 
12 ans. J'adore les aventures de Tintin et Milou. Si un 
aimable lecteur de Tintin pouvait m'échanger une sta- 
tuette de Tintin ou médaille ou autocollant de Tintin, je 
serais très heureux. 


Gilles CRALL 
21 rue Verdenel 
29250 St Pol de Finistère 


J'ai 14 ans et j'aimerais correspondre avec une fille ou 
un garçon de mon âge habitant si possible en Grande 
Bretagne, aux U.S.A. ou au Canada. Mes goûts sont: le 
sport, la lecture et les animaux. Langues: Anglais ou 
Français. 


Hélène ROUQUIER 
50 avenue de Millau 
81000 ALBI FRANCE 


hors-série. 


Code postal 
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. . Année de naissance: 19. 


Toute demande doit être accompagnée de 


son règlement. 
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Journal TINTIN — 10, rue Vercingétorix - 
75014 PARIS 


Echange timbres de collection français ou étran- 
gers. J'ai un grand nombre de timbres allemands 
et français. Pour toute correspondance veuillez me 
joindre à mon adresse: 


Mathieu CALBERAC 
37 rue des Pervenches 
45200 MONTARGIS 


Echangerai ou achèterai. vieux numéros «Cœurs 
Vaillants». Souhaite ceux de 1-947 (de 17 à 23 et 
de 39 à 50) contre ceux de 1947 (9, 10 et 12) et ceux 
de 1949 (de 11 à 26). Recherche dans «Cœurs 
Vaillants» le 4% trimestre 1944, toute l'année 1945 
et le 1° semestre 1946. 


A. MAGNARD 
Résidence du parc B.3 
74240 GAILLARD 


Echange Picsou magazine n° 92 - 100. Album 
super west n° 4, super Picsou Géant n° 102 bis, 
Capitaine Power, Géant Super Boy et «La Légion 
des supers héros», album Gaston Lagaffe n° 8, Pif 
Super comique, Bob Morane le Secret des 7 tem- 
ples, Pif «et vive l'aventure» n° 1, Tintin n° 8 - 10, 
Spirou: 121, 127, 128, 134, 137, 139, 140, 145. 
J'échange un de mes livres contre un de la liste 
ci-dessus sauf les albums Spirou et Tintin que 
j'échange contre trois de la liste qui suit: 

Tous les Marvel, tous les Fantask, Strange n° 1 à 
30, Fantastiques 1 à 5. 


Marc LEINERT 
Campagne de Mare, 
04300 FORCALQUIER 
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G qui m'inquiète, 
de l'Oiseau Blanc‘ c'est qe ce 
est à, Jonathan ; brouillari semble 

j'en suis sûté, maintenant !! | persister, 
Je le sens |. Seul le Jet nous n'autons 
brouilard nous bientôt plus 
sépare encore rien À Manger. 
de Lui … 


Qu importe !! Nous attendrons… Te 
rends - tu compte que fous Sommes 
peut-être sur lé point de réussir 7! 


27 . Len 


KATE «! 


voyage est proche de son terme? 


RÉSUMÉ: Malgré la neige qui tombe de plus en plus, Jonathan et 

Kate poursuivent leur route. Le «Château» n'est peut-être plus très OC 

éloigné maintenant. Kate, en proie à une grande peur, refuse de 

s'expliquer. Soudain, un oiseau blanc s'envoie. Est-ce le signe que le = 


lendetnain 


Jetathan ! 
Réveille -toi !! 
Je crois que 
la chahæ est 
avec nous !.. 


IL il faut continuer |. On 
VA continuer, n'ést-æ pas? 


Kate lResarde au loin. La 
Nanda Det. En-dessous, l4 
vallée 4'Almora.… lnutile 
de chercher dans &ile 
Légion parfaitement cotnue. 


NON! Non. @ 
nest pas possible. 
@ nest pas possible ! L 


Je ne yeux pas 

redescendre! 

Je ne veux pas 
retourier 

7, À New -Delhi!! 


a 


Combien de 
temps ai- Je 
marché seul 
Avant de met 

apercevoir 9. 


Une heure, 
peut-être |, 


Te rends -tu 
compte de æ que 

tu fais 91! Nous | 
t ‘avons plus rie [EE 

à manger ! As-tu 
l'intention de 
fouiller chaque 


vallée de | 
l'Himalaya 71. 


Bleu, violet , rouge, orange, Jaune et ent. 
fur la première fois, je remarque qu'il 
n'ya que 6 couleurs dans l'Ar-et-cll. 
Fourquo 


ZE DRE VA & 
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Jene veux | 7 Inutile de 
plus vivre là | monter la tente. 
vie d'enbasl le &t abri conviendra 
Je he veux | Vert | pour quelques heures 
plus vivre À |se lat.) Aux premières 
moitié. 4 lueurs du jotr, tou 
: redescændrons 
ehsemble, Que tu 
le veuiles où 
fon ! 


EWrer 


i parke-ton toujours des 7 couleuts?. À 


Je ne veux pas redescndreen 
plaine sans ‘L'air trouvé. 
Je n'ai pas faim, et je me sens 
très bien. Alexandra David-Ned”' 

a marché plusieurs jouts 
de suite sans manger. 
Milarépa “ jeüna des semaines 

entières dahs une Srotle. 


N EE di " 
< 


tournez la page 


La tit fut glace. 


la lumière pénétrait 
timidement dans la grotte. 


. comme Milatépa 
dans sa grotte. 


"L'ESPACE BLEU ENTRE E # 
LES NUAGES”, 


MON. DERNIER ALBUM: UK 1iTRE DR A || | À 
POÉTIQUE POUR UNE HISTOIRE 


1ouT AUSSI POÉTIQUE... 


peñsais 
À 


Milarépa. 


C8SMIC. CENNECTISN =, 


“JE NE SUIS PAS LE PRÈMER, 1 | [Nous ALLONS NOUS FAIRE PENDRE 
QUELQU UN D'AUTRE A FAIT ic! AILLEURS, MON DRAPEAO ET MO! L. SUR 
ON PET PAS POUR UN HOM - L'EVEREST PAR EXEMRE lle PARA 
ME ET, ON BOND DE GÉANT- QU'IL + À ENCORE QUELQUES PLACES! 


Sd GRoB CHAGRIN / 


POUR L'HOMANITÉ /, 


ÇA DEVIENT DE PLUS EN PLUS 

DUR DE JOUER AU GOLF 

-TRANQUILEMENTSUR CETTE 
1S43 LAN !! DE PLANÈTE / 


TUERRICR. 


Merlin, c’est un cerveau électroniquecapable de jouer 
à six jeux différents. Et d’y jouer bien. Merlin peut jouer 
de tas de façons différentes et il peut 
même varier, si vous vous sentez de L. L P $ ’ $ 
taille, la difficulté de certains jeux. À À 
Merlin joue avec vous, et aussi contre vous. ss 9 0 29 
Pour jouer, il suffit d'appuyer sur les c 
touches qui déclenchent. des lumières 
et des sons. Quand Merlin perd, il vous 
applaudit. Quand il gagne, il se moque 
de vous. Alors faites attention. 


Et soyez plus malin que Merlin Morpion Composition Echo  BlackJack Carré Jeu de Code 
5 musicale magique 
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